
Nouvelles du jour
Attaques allemandes sur le front d'Amiens

Le bombardement «des lignes anglaises et
françaises ù l'est d'Amiens, entre la Somme
ct l'Avre, «qui durait depuis dimanche, a élé
suivi, hier , «d'une attaque allemande. Les
Anglais annoncent la perte de Villers-iBrc-
tonneux , au sud dc Corbie , à 15 «kilomètres
d'Anniens. Les Français disent que l'ennemi
a réalisé quelques progrès dans la région de
Hangard. L'atlaquc allemande s'est étendue
jusqu'à la rive méridionale dc l'Avre, vers
Castel e! HaiJles, au nord-ouest de Moreuil
De ce côt-é, les positions sont «rcslées intactes

L«îS Allemands ne «disent encore rien de ces
combats. : *

En Flandre, Jes Allemands annoncenl
avoir enlevé des hauteurs au nord-est de
Bailleul, près de Vleugelhoek : cette opéra-
tion s«?con<iaire a eu pour but dc préparer
l'attaque du mont Kemmel, point dominant
dc la chaîne de collines séparant Je bassin
d'Ypres de la plaine de Bailleul .

a «
Les journaux italiens publient aujourd'hui

seulement un communiqué officiel sur un fail
militaire assez curieux, auquel la presse ita-
lienne faisait parfois quelque vague aiiusion
en ces derniers temps. Dans la nuil du 4 au
5 avril, profitant de l'obscurité, un petit 'dé-
tachcmenl, composé d'une soixantaine de
marins autrichiens, a débarqué sur la côte
de l'Adriatique, au nord d'Ancône, el a oc-
cupé unc maison. Il y resta caché tout le jour
suivant. Pen«iant la nuit , île détachemenl
quitta son refuge et chercha à atteindre son
objectif. (On ne dit pas quel il était.) Mais il
fut détxwvert, désarmé el lout entier fait pri-
sonnier par des patrouilles de gendarmes.

Une interpellation a élé présentée sur cei
incident à la Chambre italienne.

* »
«Les expéditions allemandes en Finlande ct

en Bussie méridionale suivent leur <x>urs.
En Finlande, les Allemands, qui avaient dé-
barqué à Abo et qui sc sont avancés dc là
sur Helsingfors , qu'ils ont occupé, ont fail
leur jonction avec l'armée gouvernementale
finlandaise venant du noid. Lcs deux armées
vont marcher de conserve sur Viborg, der-
nier réduit de -la puissance maximaliste cn
Finlande.

En llussie méridionale, les Allemands ,
agissant d'accord avec les Ukrainiens, vien-
nent de terminer la conquête de la Crimée
par Voccupation de Simîèropol. Ceci, c'est
la guerre pour le pain.

U sc confirme que lc général Kornilof, qui
opère «dans lc Kouban, csl entré à Ekatcri-
nodar, chef-lieu de la province. Le grand-
duc Nicolas serait avec le général.

* «
L'effacement obligatoire de M. Hclfferich

ct son retour probable aux affaires sont La
pierre dc touche du changement dc disposi-
tions dans «les sphères officielles allemandes.
Cet ancien directeur dc la Deutsche Bank,
qui était devenu vice-clmiiceiier, avait été
congédié sous lc coup du mécontentement
provoqué au Beichstag par ses déclarations
intransigeantes, conformes au programme
de la caste militaire cl des pangermanistes.
Il arevient aujourd'hui en laveur, non parce
qu'il montre quelque sagesse, mais parce
qu'il accentue ses déclarations de d'an der-
nier. Dans son discours de Stuttgart, dont
nous avons parlé déjà , il a, par exemple,
trailé avec mépris et ironie ila qu«îstion d'Al-
sacc-Lorrainc, disant :

« Quand les ennemis menacent de nous
prendre l'Alsace-Lôrraine ou môme la rive
gau-che du Bhin, nous n'en sommes point
effrayés. Enlre ce qu'ils veulent et ce qu'ils
peuvent, il y a un abîme presque tragi-
comique. On ne peut que plaindre un peuple
(fui va à sa perte pour des aspirations aussi
folles. »

Son programme d'action est le suivant :
« Quand mème nos frontières seraient

maintenues et garanties, — si la -paix nc
nous rend pas ce que la guerre ccoiiomique
de d'Angleterre a anéanti, si elle ne rétablit
pas dans le monde la liberté de notre travail
ct de notre esprit d'entreprise (et cela , non
pas par des traités, écrits sur du papier .

mais par le poids des faits que nous créons),
si nous n'obtenons pas cc résultat, si nous
nc l'imposons pas de haute lutte, alors, on
ne le répétera jamais assez, la guerre et l'a-
venir seront perdus pour nous, si

M. Hclfferich veut la lutte à outrance con-
tre l'Angleterre :

« Tandis que FAnglcU-rre s'est emparée, au
loin , de nos positions avancées,'nous assé-
nons nos coups conlre la citadelle de l'em-
pire britannique. Dans l'ouest dc la France
et dans la zone maritime qui entoure l'An-
gleterre, nous mènerons la guerre jusqu'à
la décision. »

Les Etats-Unis, que Guillaume II semblait
ménager un peu, ne trouvent pas grâce de-
vant M. HeUferich :

« M. Wilson la sentira la force poussée à
l'extrême! »

Voilà donc l'homme que les courants nou-
veaux portent au pouvoir et qui deviendra,
dit-on, secrétaire d'Etal aux affaires étran-
gères et peut-être même chancelier de l'Em-
pire.

Une polémique très regrettable csl venue
sc greffer, en Italie , sur l'incident Czcrnin-
Clémenccau. La presse libérale-radicale a
voulu voir une corrélation entre la lettre de
l'empereur Charles el les propositions de
paix du Pape, du mois d'août dernier.
Benoit XV aurait lancé son appel aux belli-
gérants à l'instigation de l'Autriche. Lc Pape
st l'empereur se seraient entendus pour faire
conclure une paix défavorable aux Alliés , à
l'Italie cn particulier , que la lettre de l'em-
pereur ne mentionne pas même. Lltalie au-
rait été ainsi sacrifiée cl par le Pape et par
1 empereur. *

LOsservatore romano a opposé à ces ri-
dicules conclusions un démenti catégorique ;
mais les atlaques des journaux intervention-
nistes reprirent de plus belle. Aussi l'organe
officieux du Vatican a-l-il dû revenir sur ce
qu'il appelle justement «les divagations de la
presse. Il affirme encore une fois , « ct nous
ne nous «lasserons pas dc le répéter », dit-il ,
que le noble appel du Pape aux belligérants
a été préparé cl rédigé uniquement à Rome,
à l'insu des nonces et représentants du Saint-
Siège, comme aussi des diplomates accrédi-
tes auprès du Vatican .

Par le fait d'un retard involontaire dans la
transmission du document pontifiai, l'em-
pereur d'Autriche et son gouvernement n 'en
onl cu connaissance qu 'après sa publicalion
par les journaux. Lc comte Czernin a , d'ail-
leurs, fait à ce sujet des observations res-
pectueuses ct amicales au nonce pontifical à
Vienne.

D'ailleurs, ajoute l'Osservatore, ceux qui
s'obstinent a voir dans la note pontificale
une inspiration directe ou indirecte des em-
pires centraux donnent par là à entendre
qu 'ils n'ont pas lu ce document ou qu'ils en
ont oublié le contenu.

D'après .cis propositions de Benoît XV,
l'Aulriche aurait dù renoncer aux territoires
occupés en Serbie , au Monténégro, en Bussie,
en Roumanie, ct même à quelque morecau-dc
territoire ilalicn. Qu'aurait-elle gagné ' en
compensation ? Bien.

L'Allemagne, de son côté, aurait dû éva-
cuer la Belgique, l'indemniser des dommages
soufferts , évacuer les territoires occupés en
Russie et en France, el même elle aurait dù
faire «queique concession par rapport à l'Al-
sace-Lôrraine. En échange, qu'aurait-clle
gagné ? Elle aurait recouvré ses colonies, ct
c'est tout.

Aussi, le cardinal Gasparri pouvait-il jus-
tement écrire aux évêques de Sens et de Va-
lence que, si quelqu'un pouvait se «considé-
rer comme avantagé par les propositions du
Pape, ce n'étaient , certes, pas les empires
centraux.

C'est précisément cela, ajoute l'Osservalore,
qui rend inexplicable le silence des Alliés,
qui n 'ont pas répondu au Pape, à moins que
cc silence nc s'explique assez par l'article lu
du traité de Londres et plus encore « par cet
esprit anticlérical, qui a inspiré l'article el
l'a fait approuver ».

Les aulres journaux! catholiques d'Italie

font entendre la même note. Tous démas-
quent la mauvaise loi cl lu déloyauté des ad-
versaires du Vatican dans cette nouvelle cam-
pagne qu'on ne peut que blâmer et regretter
à tous égards.

«, • ." —-xrrr.Tiv
La Perseveranza de'Milan, qui a toujours

été le grand organe du libéralisme modéré
lombard, mais en même lemps l'adversaire
déclaré du <« cléri«ialisme polilique », dans
un article de fond, s'occupe « de la campa-
gne ininterrompue que mènent les anticlé-
ricaux de profession, depuis le «commence-
ment de Va guerre. » EUe ïeconnait, en géué-
ral, comme fondées, les plaintes et les récla-
mations de la presse catholique «' au sujet
des insinuations, des d*ilatk>ns, des calom-
nies ct des accusations superficielles que «
preuve des faits met immédiatement à néant,
mais qui , cn attendant , jettent un voile de
soupçon et de défiance sur toule une œuvre
pairie-tique constante, accomplie conscien-
cieusement ct sincèrement ». Elle regrette
que , « dans les sphères politiques ct gou-
vernementales et là où l'on administre la
justice , on prête trop «facilement l'oreille aux
voix incessantes du .dénigrement el de l'in-
sulte anLicléricale, en traînant devant ies tri-
bunaux des personnages sans la«die, sur-
tout des membres du clergé. ¦»

,—«o- 

Appel dea Arméniens
G<*n«?i>Yv 2-5 avril.

La Délégation nalicmalie amtenienne vient de
-an<*r .'appel suivant :

« Après Ces massacres «ci «iôporla'ions tle ces
irois «lernières années, exéeutés avec «une sauva-
g«a-ic ot un raffinement «te cruauté inconnus ju*i-
<qu'ici dans -'histoire, et «fri ont fait frcu-x eSîtot-
reur île momie entier, l'Arménie esl «te noiiwaa
menacée «l'une catastrophe «jui sva Ee couron-
nement «la l'œu-vre dexteiminatd<>o «le tout un
jieu.ple par Ca volonté des gouvernants turcs-

« «Profitant «te da décomp«}sôtion «ie la «Russie,
les Turcs -veulent non sanitement réoccuper l'Ar-
ménie ottomane et «r»«»»rTuérir fc C-iu<*as<;, m~H
i'.s -tendent à achever la réalisation «le «leur .projet
«ic supprimer la race armé-mienne cn Turcquie, «*
maiine au Caucase. Dans toutes lies localités où
ils pén«Hreni, les Arméniens sont •méltioali<î.i«:-
nient «massacres par eux. Es «répondent dddseus«îs
calomnies dans ùcs pays neutres, accusant les
Arméniens tfalirociiés «xummiscs <»ntrc la po-
pulation -musulmane, pour fie seul bul <lc trom-
per l'opinion publique el de «se ménager d'ava-nce
unie aixouse aux crimes «qu'iùs préparent ct «qu'ils
qualifient de simples «ixpnésaEtes.

« Le monde civilisé permetlra-t*»! «jue «îes rniî.-
tiers et des mciJIiaM*s de vfeifilaTds , de veuves et
àTorphclms 6oient «encore- livrés ù 3a «merci de
cos -tyrans ?

« C'est donc au nom des «martyrs dont Ces os-
sements couvrent tes étendues désolées du sol
«le l'Arménie ; an nom «les sentiments les pCus
sacrés dte justice, d'humanité el de «pitié pour des
femmes et dss enfants sans défense, «pie la Dé-
léga'.ion -natioïKiCe arménienne fait *app<J A tous
les peuples ôufisés , afin «qu'ils élèvent leur vois
avant qu'il soil trop tard et qu'ïh tenpêchenl,
par leur intervention, <pie soit consommée, à la
face -Au ïIKJïKIC, l'ataçt-nnhialin-*. d'une vieille -na-
tion «qui a rendu lanl «le services -A Ca «viîisa-
(ion, <[ui , par son Halx-iir ct «s»» «Ions naturels
a constitué un élément de progrès et a été, -ctepui;
«les siècles, Cc meilleur iiricrmWiaire entre la
cui'.turc d'Occsxlcnt et Ces peuples d'Orient. »

Les écoles catholiques de Lausanne
V-n Hong iK&Kil s"cs»V éte-vé au Conseil C*»ï-.-

«minnal ite Lausanne), MîT une pétition de ia pa-
-roissc ca~hpliifuie du VaDenthi, «demandant il »a
ville un suliside annuel «Je 5000 fr. pour ses
classes primaires, qui coœtpiiteiit em-iron 650
-ûSévjjs. CtMtfciMmïmenl A ta proposition «ie la
muaijorilé «le la «jcnriflnissicao. «le ctjnscîl a renvoyé
la 3*i.'lj;ion à la, Municipai'ilé ipar 60 voix <»ntre
14 « à tilre dc ircnseignonent » , <x «pui vquivaut
ù un «refus.
• Tirois munic.i(pa«E ctaScnt favoraWies à la péti-
tion. Le diT«xi!*euir des Bcotlcs-, «M. Gfrajftes Bur-
«ni«îr, ajpirès tnvoir constate «jute les «Jlasses *c_itilio-
Ci-qu-cs. r-endicnt d'eice-l'emls pem-ices et que Jeur
existence ra; nuit en rien aux écoles puMia-lues,
rcronraKHidait cihairdeimtcnt l'aOlocation. M. Bair-
«n!er •vxiyait aussi dans l'affaire une qucs'jion de
(«Gérance.

iM-ais la maijori'.é. niaSheureusemenl, ne fut
ipas île «»l avis. M. Paul DcckCT, M. Char.ies
Perret , M. Sut-or, sortirent tous -Ses dlicd.es con-
rairs du 'Valoisime. el le com*!. s'inclina, à la
faéniMe surprise des «o«î4îiai*(jiH>s Isusaxpnois,
«jui sera parlaigaV pair lous lire eatli<iùi<jites sti 'r<-
scs.

A FirSbourg. on se montTe un peu plus large
à 1'endceèt de Sa coamnmaulé protestante. Bon
an mal an, l<s écoks réformées émargent jxjor
0000 fr. au budget «le la vïEe et pour M00 fr.
au .budget de .'Elat.

¦
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AU CONSEIL NA TIONAL

Encore la question àa lait

Berne, le 24 avril.
Au début de la s«iancc de ce matin, mer-

credi, il y avail encore «piinze oratours inscrits,
«t à la fin «Je la séance, te président dskdarail
que le nombre cn était en-corc de treize ! La
fatigue est oep«u»danl géanSraJe, et Sa grande ma-
jorité du Conseil serait «ravi d'«yi firar , ce soir
déjà . av<s; ce début ; mais outa ne sendjie guùrc
possible.

On a entendu, ce matin. MM. (Motta el
Sciliu'.'tlia3ss, ilaïcndrc les points de vue -dive-r-
gtmls dc la majorité ou de la nBnorr'té du
Conscà. fédéral. A l'heure octueiie. le Conseil
SiNléTal toul entier ts «rallie au compro-
mis ^*oté par te Conseil «les Etais. On sait que
la très grande inajorité de la comnir*won des
pleins pouvoirs appuie Je <x»mpromis. Mais il
subsiste des incertitud«*s «t «tes courants con-
traires dans tes rangs du gron-j>ç radical. Uoe
partie des radicaux qui représentent des inl«*râs
«âladins aoai«mt ivoîonticrs modifié le «ximpro-
mis dans le «sens de 3a réduction de trois à
deux centimes «te la part à supporter par tes
«»ns<Kmn3i<?urs, et ele l'ailrilnttion à h Goolé-
«teration rie quatre «jentimes au «lieu «te trois-
Mais les députés romands ont teou bon et, à
Ja séance du groupe radical d'hier après midi.
mardi, la majorité a maintenu te cexmpromis
intiigrak Toutefois, on a beaiuxiup insisté sur
4a mteess-ité d 'éiiirgir te nombre des personnes
ayant droit aux prix rédaiits.

Jl. te conseiller fistéral Motta a <*onstaté «que
leiîe était bien l'intention du Conseil fédéral*
11 s'est atecsaiû heureux de -voir te ralliement,
insn» des «KàansSes, s-'opérer anlowr «le la
solulion propos*te. Le clief «hi Département des
finan«*s, insistant sur tes «XOTsajqu-ences qu'en-
train«Aiit l'endossement par l'Etat «te Ha totalité
du renidiérissemenl, a «communi«qulé te résultat
d'une enquite faite par te «commissariat des
guerres, enquête . «établissant que tes hausses
successive sur te pain, te niz , etc., auraient
coûté, dans te cas où la Confédération aurait
dû s'en charger, 76 -msUions à la *caisse fédé-
rale. Le compromis exigera une «tfépcnse ite
35 millions, au liou <te 47 mil-Wons- qu"aurai!
ooûlé te syslème du Héj>artemeiil de l'éxonomie
puliliquc, et 28 millions celui du Conseil lé-

en. Molla dit qu il elait de son devoir, comme
ministre des finances, -de s'opposer «te toutes
ses forces à une idée «qui nuaiaeait, en outre-
passant tes «apaalâjs «financières «fe S'E-tat, te
crédit même dc Ja C<>nféd<ïr_lion. Une id«*e
fausse peut révxi-lutionner tes «niasses : la tâche
du gc»wv«3nieiï*«ml «t d'y opposer ks principes
d'une saine adminis'tratiexn-

M. Motta , répombuit à M. de Meuron, a «Jë-
olaré nc pe«uvx>ir <sc xalUior A la solution dc la
question par un arrêté fédéral ; cependant, te
parlement est libre de donner «tes iustructjcms
ou gouvemcaneirt. «M. Motla «est d'acxxurd avec
M. Grospi<*rre «quand «dui-ci s'écrie : «Pas de
troubtes ! Notre déimocratic saura se montw
capabte dc sortir à son honneur de cc «moment
«iiffteile. (Applaudissements.)

Les -ra-dteain ircunands, -nous l'avons cons-
taté, s'opposent mon moins irésokimïent t\ Jï-ta-
tisn«e que i!«â «tiitéraux du Centre. -M. Chuaral
au nom de ses <-oîlègues ivaudois, exmfirnK' «̂ m
te srv-stome «lu «Conseil ifôdéral leur aurait paru
préférable. C'aîst sMiS enthousiasme el non sans
inquiétude «que des radi«aux vaudois sc «ralKénl
¦au «compromis, «qui teur semble empiéter, en
parliciiiikT, sur te doma>ine fiscal d<s eantons
.M. Chimnl rccetmnumàe aux -socialistes de -pré
cher à îcur monde cel aĵ pràl d'«X!onom':e «rt «te
support dont les vignaîrons, par exempte, font
preuve cn ors .lemps si <Efficites pour ¦eux.

-M. Alexandre Seiler, du VaSais, attend de la
<kml^é-rali<>n,' qui s'appréte ù alléger tes «Jiar-
ges des populations «urbaines quant au prix du
lail , «qu'elle se -montre aussi bien «disposée en-
vers les habitants des ' «xmtrées «montagneuses.

L'orateur annonce qu'i! .va demander -prmiliai-
ncment l'appui dc H'Elat pour garantir ù tia popu-
lation -montagnarde te-pain aiu même prix qu'aux
populations «te -la plaine. Le député valaisan se
ïivre ensuite à une très vive critique de «nos -ten-
dances *6taltste.s. Etatrame est ixxitr -lui synonyme
de biwcauicratisnie : le -ralionncinicnt et 'Sa apoJ-ïlj-
«qine des prix maxima donnent _i*eu à de \*éri-
taliles orgies. -IJCS inspecteurs fédéraux roeit jus-
qu'il fourrer teurs «loitgts dans Ses pots «te «x>nfi-
titre, pcnnr examiner s'ils.ne «contiennent pas de
la graissd I L'existcnice de llhôkfîterie. très pré-
caire d*ji\, esl rendue presque «impossible par
loutes sortes tte tracasseries. -M. Seiler esl d'ail-
Jeurs d'avis «que l'Etat doit (venir génér«jusc-
ment en aide aux classes né*c*essiteiis«».

Quelques radii^Dux «te tk» Suisse allemande.

dont M. Seiter -dit que ce sont peut-être dc bans
avocats ou de hons professeurs, mais eles igno-
rants cn matière d'agriculture, ¦ iYiem»ent pro-
poser une adjonction au lexle du <x>mpn»mis,
dans ce sens «que l'emploi «te lait non écrémé
pour l'enrgraissemcnt «tes «r»e«aux et des porcs soit
interdit et que fa fabrication de «produits laitiers
«testmés tà ^exportation eoit réduite. «ît Rothvn-
bergcT (Bâte) «mtrtivc ceUe «ioi&te iproposition.

L'atlenlion «te d'assemblée se tourne ensuile
V««TS «M. -iltel'e'li qui, dans fc Journal de Genève,
a mené campagne «contre la solution étatiste tte
M. Scliukhcss. «Lc député «te Gcncrve repousse tes
reproches que Ai Graber a adressés aux Oibéraux.
Les libéraux défendent te» idées «qui oot «su pour
champkiQ Numa Droz, un. fS-s d'«3uvTier «wsi-
châleiois. Le parti Dil>éral ne «rejette pas toute
intervention «te l'Elat ; mais il y a ht «manière.
L'orateur ne «̂ xrit pas en îa loute-puissanoe dj
l'Etat ; il partage à ce sujet H 'opiroon de socia-
listes érokienis, tels «que MM. Jtagaz et Bernstein.

M. -Micheli estime «que c'est Sa «xnioeirtration
«lu pouvoir cn «quelques mains «qui provoque la
révolution. Sans tes pleins pouvoirs, S'uSlimatuim
d'Olten n'était pas possible. En s'opposant à
l'idée néfaste des ««xjialistcs, te Ç*msà\ fédéral
a bien mérité du pays.

IM. te conseiller f<kteral Sclmrllhcsis s'est artectarc
op[»osé à l'extension conlinu»a_e du système des
prix réduits. Ce système viole Sa dignité des ci-
toyens. C'esl pourquoi le JX-parlement de l'éco-
nomie publique vouîail te Sait à «bon marché pour
tout te monde. L*<jrateor proteste «qu'il n'y a pa»
Jà de Ca démagogie, mais la rvoîonlé déterminée
«te l'Etat de vernir en aide â îa population tout
entière. «oouvernCT c'est prévoir. Si ia {proposition
du -Département d'-écX*«nonôe pubticpiaC avait élé
adoptée, dit M. SchuStbess. te «mécontentement
populaire et l'uSlimataim d'Olten ne se seraient
point produits.

L'orateur recommande l'adhésion au com-
promis. Ccux qui vxjudraient alter plus Soin, au-
ront encore 1 occasion de montrer teur Sion cœur.
M. Schulth<?ss dit un mot <hi «' postulai » <te
MM . Frei et Affolter, qui «diargaTait Se Conseil fé-
déral « d'examiner les moyens «te faire suppor-
ter jà.Jla Cpnfédératkm.. tout le. rendiérissem-ent
du lait ». Cette «iécision. dit l'orateur, a *évcj!>é
î«s «spoirs dc la population. En proposant uue
solution conforme il ce « postulat », Je départe-
ment a oru t«*nir «ximpte dos vœux populaires.
M. SCliullhcss affirme «que son système n'aurait
pas coûté à la «Misse fétlérale on centime dc
plas «que te <xxr»promis. 11 dé-dore aenet7re «qae te
fameux commiïaiqué dc son département sur
la décision du Conseil f«jdéral du 3 avTil a été
pubHîj d'a«xonl avec sss «coHt-sîues <hl ROUVCT-
niaiwnt.

En terminant son exposé, il. S«dïu«uh«*ss dé-
clare «qu'il a toujours agi au plus prés «te sa.
conscience et qu'il «continuera à te faire. (Ap-
plaudisscments.)

A «raidi et «quart. Sa suite du «tebat <*st ren-
voyée à l'après-midi.

Sémca de releTée da 24 avril
Huit orateurs onl pris la parole, «lans celte

séiancc «te i*etevée, qui a «luré Irois heures. Et la
îistc n'est pas épuisée. Lors«que te présidenl cxins-
tate, à 7 h. Y_, «que le tableau «tes «M-aïeurs ins-
crits contient de nouveau neuf noms, id impose
à ia Chambre une séance *4e nuit. . .

M. Waé'.lner, de Lucerne, avait déposé, -tes pre-
miers jours dc la session, une proposition in-
termédiaire, demandant «que l'Etat supporte te
renchérissesneut c5u lait pour toutes les (person-
nes «tont te revenu ne dépass«srarit pas 7000 fr.
Celte proposition avant été abandonnée par son
auteur, aqui s csl rallie au compromis, a ete re-
prise par M. Weber, «te Saint-G-Dl.

M. Go'pî.c. J'idéologiie bâlois, apporte, dc «on
côté-, un nouveau < postulat » , «qui réclame des
mesures taniméricates, afin «que les viles arrivent
il suffire à teur consoinniation en plantes sar-
clées et cn -légumes. . .

M. Hirter insiste beaucoup sur te fail «qu'a a
vouftu. en «mars déjà , faûv supporter par «PElat
lout te rcntihèrUse-mcnl du fait. Aujourd'hui. 2
sc résigne au compromis, tout en protestant con-
tre les reproches adncs«*»és à CM. Schuélhcss ct à
ceux «qui partagent son opinion, «te faire de
1 ctaiisme sociabste*.

tin autre Bernois. Af. MOSCT, directeur de
l'agricvOune. introduit dans te «tebat une con*-
talalion mléressanle. 11 «TStime «que te bénéfice
annuel que tes petiMes ou moyennes expi-aital'ions
agricotes (1 à 4 vaolves ou f> à 10 vaches), exploi-
tations qui poss<><ten*j «quatre ein«juièm«s «dta bé-
tail suisse, retireraient «te ù'augmentatiott du prix
¦du lait , varieraùt; «te 140 A 800 francs par an,
montant qui n'atteint de loin pas tes supptements
de -renchérissement «qu'on a a<3tx>rdés aux fonc-
tionnaires et employés.

M. Frei. «te Bâte, est l'auteur du « postulat >
présenté au mois été mars, pour inviter Ce Con-
seil fédéra.', à radre supporter par l'Etat dout te
renchérissement du lait. (Mais M. Frei oublie
qu'il a consenti à «mcidifricT sa proposition, de ma-
nière à lui erCever tout «airactêrc préjudiciel. II
Caisse eroire que son « tpostulaf- » , rméime «modi-
fié, engageait «c gouvernement A suivre teette
•vote ei «que cVst ITaflituite «x»tr_i**. de la _».



jorité du Conseil fédérât! qui a provoqué les me-
naces «Se grève g*énérate.

On entend ensuite, ou plutét i'on n'«avtehd
guère, un discours Syriaque «te M. Hardmeyer,
un pédagogue mrteois, «qui débite des phrases
isoigncusraient tranecritos sur de petites feuilles*

L'attention se -ravive «quand M. Fcigenvvintcr
se Sève. Le Conseil presque tout entier se ras-
semble «autour de 'l'orateur, qui a son siège au
milieu «te la dé-putation jurassienne.

(M. Farigenwinter sc déclare partisan absolu
de-la atthèse de Sa majorité «lu Conseil «Miterai
suivant faaqueKc l'Etat ne doit «intervenir que là
od son appui est nécessaire. Il fèOûxt. les Cou
fédérés romands dfavoir défendu ce principe
avec tant d'ardeur et èl fédicàte te Consoil fédéra-'.
de n'Avoir pas ou de faSbtesse, en présence des
menaces -révolutionnaires. Comment prendre au
sérieux ces «menaoes, quand on sait que, au
Grand ConseB «bfllois. Ces «mêmes socialistes ont
combattu avec acharnement, il y a «fu*S«ques
mois, l'àdve «te faire supporter par l'Etat te ren-
chérissement «tes «denrées alimentaires. (On rit.)
Ll est inadmissible «que lia Confédération paye
te Sait aux Orangers indésirables.

-IL 'Feigenwinter affirme «que c'est aux em-
ployeurs e.t mon il l'Etat «ju'iiKoinbe la tilche
il assuraïr d'existence «tes ouvriers. Bes salaires
minima doivent être fixes par Ses offices «te con-
eibabion autorisés par te Conseil fédéral.

¦M. Feigenwlnter se réclame dtos idées des con-
seillers fédéraux Dubs et «Droz, «si ift exprime
l'espoir qu 'un jour -viendra où ila jeunaasse
s'éprendra dc nouveau de d'idéal «te Sa vraie li-

L'oratour eat-boTrique, aqui reçue-rite les applau-
dissement» de ses <x£lègues, tient A ajouter que
sos oonviclions ne «lui p«ïrm«îUent ipas de voter
un «xwnprotmis p«*udb-s«xàa'làsle.

Après une déelaTation dc M. Choquard, qui
votera te compromis, bien <jue tes producteurs
ne «reçoivent pas encore lte prix correspondant
oux frais «te production du fiait , te Conseai sc
sépare ù 7 K heures. !

Séance de nuit da 24 avril
À 9 heures, une trentaine «te députés sont ii

leurs places. M. «Naine s'étonne de eet auditoire
clairacnné, «jui aie tarde pas , ««pendant, A gran-
dir, «MM. «les -députés rentrant un ù un «te leui
hôtel

Le «Jépuié ncuehfiUŒois se sépare nettement
«hi point de vue du groupe socialiste. 11 s'atta-
«jue à l'augmentation du prix du Sait <rt prétend
que tes auteurs «iu rompront» sc «moquent «le la
population. Lc 'lait s'engloutit, dit-il, uans les
porohorics. La thèse de fa « prime dc produc-
tion » n'a élé inventée «que pour donner un -pré-
texte à l'augmentation du prix. Lc fait est un
objet de jàÇlécufaiion, pour Ses paysans «xwiwuc
pour tes industries du lait condensé* ct «iu Choco-
lat. L'une «te <x*s sotiétés a fait 20 millions de
bénéfices en 1917. C'est 'l'éternelle «comédie, el
le régime qui la joue est responsable de tout ce
qu'il adviendra.

On a entendu ensuite M. Rochaix. de Genève,
exposer longuement tout un programme d'action
«te secours dc l'Etat pour le (ravitaillement.

M. Garbani a demandé, en italien, que Sa dé-
cision à .intervenir eût -te oraclèrc «l'un arrêté
fédéral et que -les cantons n'eussent à supporter
«qu'un cinquième dc -la charge résultant du com-
promis.

M. Schmid, de Soleure, décrit encore Sa misère
des ouvriers «qui «luttent en vain ipour une aug-
mentation de salaire.

M. Fritschi, de Zurioh, -voudrait réduire la
part des consommateurs à deux centimes ct
élever fa «xxntribulion «te la Confédération -3
4 centimes.

Pendant ce lemps, les conversations vont 'loin
train et te brouhaha devient si général qu'on
nc perçoit plus lia voix des orateurs.

1-e calme renaît lorsque M. Grimm «commence
ea «réplique, qui dégénère en violente diatribe
contre ht, Feigenwinter. M. Grimm repousse le
compromis, qui n'est pas une solution, car il
transporterait tout simplement fa Suite dans tes
cantons. Quant ù l'extension du «nombre des
personnes ayant droit aux prix réduits, -l'ora-
teur exige ù ce sujet des promess-es claires et
précises.

M. te consciSer fédéral Schulthess a répondu

Publications nouvelles

Lettres à un jeune j/aroissien aur /'lie/lise cailla
tique, par M. l'abbé Besson, curé du Saint
•Rédempteur, à Lausanne, professeur à l'U
niversité e| au Grand Séminaire de Fribourg
Ce pelit livre est destiné à 1a jeunesse catho

lique instruite, qui désire , au milieu du fourmi]
tement actuel des pensées les plus diverses , êtn
fixée s-ir les raisons de son attachement î
l'Eglise. Quelques problèmes fondamentaux son
traités dans ces lettres , d'une manière ii la foi!
scientifique et accessible à loule personne du
monde -un peu cultivée. Les -fondements de 1»
primauté du Pape dans l'Evangile, le séjour de
saint Pierre à Rome, l'organisation de l'Eglise
primitive , l'Eglise ct la Bible au cours des siè-
cles et aux temps présents, l'Eglise ct la démo-
cratie, la prière en latin, les catholiques et la li-
ebcrlé, tclj sont tes principaux sujets traités, non
jxiint avec les simples considérations générales
cl vagues qui peuvent valoir un peu partout ,
mais eu égard aux préoccupations particu lières
de notre pays, cl surtout de nos cantons mixtes.
îA  Jeunesse catholique studieuse, pour «qui ce
livre est fait , ne manquera pas de le lire ct ce
sera pour son profil.

En vente à la Librairie Catholique. Prix :
fr. 20

ui Doctrine de vie, -p«*r lie S. «P. XLS. Gittet ,
Î rainiCfUD. 1 vol. in-12. Er*"JK» p*r fa poste ;
S fr. 60. libntsrie Victor Leco-ffiré, J. G-hakta,
«VJiteirr, ix» Bonaparte, 90, Paris.
Dams «J» nouvel ouvrage du R. P. Gilfat, on

aux diverses atlaques ct propositions. La So-
chjté de fait condensé il laquelle -M. Naine a fait
alSutskin n'a acheté que te 7 % de son Sait en
Suisse.

La proposition «te M. Walther, reprise par
M. Welx-r, et suivant laquelle tes personnes qui
ont -moins de 7000 francs île -revenu seraient
exemptées dc tout «renchérissement du- lait , au-
rait pour effet «que, à Bûle, par exemple, Se
9 % des citoyens ne seraient pas atteints par
fa hausse.

Quant „ fa participation des cantons aux
charges, c!He doit être maintenue à un centime.

Se substituant*aux rapporteurs absents ik la
commission, (M. .Mtcch-ter estime 1 occasion favo-
rable pour ajommenâ er, ù 11 heures, «un long ex-
posé (seconde édition), en faveur du compromis.
Comme M. Schulthess, il combat toutos tes mo-
difications «te forme ct «te fond.

M. Feigenwinter demande ensuite fa parole
pour une explication. -M. Grimm lui «ayant fait
des reproches au sujet d'un «roirflit entre l'im-
primerie du Basler Volksblatt et Sa Typographia,
le député catholique constate «qu'une ronunis-
sîon institiDée par Sa F«Wération ouvrière suisse
a fait justice dc ces reproches. -M. Grimm ayant
fait nïjusten encore ù utn fait divors de jour-
naux prenant a partie certains membres nies
Chambres fédérales, M. Fcigemvinler a sommé le
député socialiste de panier clairement. M. Grimm
interrompt pour dé-ctarer «qu'il-n'avait «point visé
M. Feigenwinter. Lc «léputé bûlois de Jui «répon-
dre : « Vous avez eu «raison «te faire cetle dé-
cfaralion , sans «cela je vous aurais traité oomme
vous le méritiez. » On comprend que M. Grimm
ne soit pas sorti avec les Sionneurs «le fa guerre
de cette passe d'armes.

M. te président Calame lient encore ft ajouter
qu'il aurait rappelé M. Grimm à l'ordre s'il
avait entendu les propos du député socialiste.

Avec cet incident , Sa «discussion sur Sa ques-
tion «lu fait s'est terminée, «à 11 h. Vi de la nui. !

La votalion interviendra demain matin.

AU COHSEIL DES ETATS
Affaires économiques et militaires

Berne, 2-i avril.
En présence «lu grand débat ouvert au Con-

seil national et «qui est arrivé, ce soir, à son
point culminant, me le discours de M. Feigen-
winter , les paisibles délibérations du Conseil des
Etats peuvent paraître de second ordre. Cepen-
dant -nous avons «ni aujourd'hui un écho îles
préoccupations qui passionnent le pays.

Ayunt à traiter te chapitre des mesures prises
cn automne 1917 par te Département d'écono-
mie publique, M. Pellarel, rapporteur de Sa com-
mission, a montré les relations qu 'il y a entre
la rareté du lait . Se commerce du bétail ct l'ex-
portation du fromage. Lc magistrat neuchûlclois
a touché <li"rerètejnent ces délicats (problèmes.
En passant , il a dakSaré «qu'il trouvait -excessif*
les bénéfices de S'Union «tes exportateurs de fro-
mage, mais sans aller phis -loin. Par «contre, il s
loué l'organisation <le l'Office central du beunre

L'attitude réservée de «M. Fettavel lui étail
commandée par son office dc rapporteur de la
commission. Mais M. fe Dr Diml, plus âmtépen-
«lanl , n'avait pas tes mêmes raisons ipour taira!
les sentiments du peuple vaudois qu'il repré-
sente. Le professeur lausannois a «réclamé éner-
giquement 1a publication <tes romples du syndicat
des fromages. Puis il a signalé te fait «que des
marchands dc bestiaux parcourent -les campa-
gnes, même cn automobile, pour acheter A toul
prix te joune bétail. On so moque des prix
maxima fixés en haut lieu pour fa viande de
veau. Pourquoi ne fait-on pas respecter les or-
donnances ? D'un <wté, on vient nous dire «qu'il
faut donner une prime nte production ipour fa-
voriser te TavitaiMement en fait , ct «te S'autrc ,
on agit de teHc sorte «que Ses paysans ont intérêt
à nourrir teurs veaux avec le Sait qu'ils de-
vraient livrer à fa consommation. Qui expfliqucra
cette conduite paradoxale «rt «xmtradictoiTd t

Eh l'absence «le M. Schulthess, retenu nu
Conseil national par te débat sur le prix «lu
lait , c'ost M. Pettavcî «qui défend le Départe-
ment de l'économie publique. 'Nous avons bron

ne trouvera pas une t*xposii'ion scolaire mt com-
plète «te fa doctrine catholique, ni une analyse
déila'«'.iée <te fa vie cliréttennc, mais seulement
l'essentiel «le fa doctrine et une méthode d'adap-
tation «te fa vérilé aux «sopditioris générâtes de
toute ite «léBèreusc «te se retremper à ses
sources.

-lulTodu-clïun. — Du dJIIoIlaiiliasiiic relig-:<»ux
d'hier à l'action de «temain. — I. l,c dilettan-
tisme rc'igieui : dogmatique, moral, cultuel. —
II. Du «Jilialtaiï.'ismc religieux a l'action. iJes
cousins sociales «te l'évolution religieuse «te fa
jeunesse, l'In-luition des jeirnas el la France de
demain.

Livre I : La Doctrine. — Les harmonies de
la «création ; — Les liarmonics dc r.'iincaniation ;
— Dea harmonies aie fa rédemption ; — Lcs Iiar-
mon-ics de Sa priMt^inatron ; — Los Immotntes
de fa présence «te Dieu.

Livre -II : La Vie. — Canscdence (rt présence
de Dieu ; — Priiirc ct prédwstanatten ; — Souf-
france et Rédemption ; — Vae InumaiBe ot Vie
divine ; -—La Vie divine et ses sources. «Le Saint-
Esprit ; — Le Christ ; — Le Cliriat ot tei» «Sacre-
ments ; — La Messe ; — lia Sainte Vierge ; —
La Communion êtes Saints ; — L'AposlolaS.

Etincelles des feux  du premier aoûl, par II,
Bteuter-Wascr. (Traduction -française.) 1. vol,
in-16, broché, «vec couverlurc illustrée,
2 fr. 25. Editions « Spes » Lauiwuine.
Ce» « étinceiVes » -doivent tiSumer, «ians l'âme

de nos enfant», l'enthousiasme- ou tout au moins
.'amourr de fa Suisse 1 On a donc voulu faire
pour tes- jeunes Romands ce qui- a étô fait pour
leurs camarades de l'aulre Suisse : mettre à

peu de veaux , dit-il. Alors les marchands se
disputent tea rares pièces qu'ils découvrent «îhez
tes paysans et se surent-hérissent les uns Ses
autres. Lc Département «te l'économie publique
s'occupe d'obvier à cet état de choses. Le meil-
leur ct unique remède serait te monopole. «La
CiMdédôroUon _<J*eterait tous -les veaux du pays
ct répartirait ensuire fa viande dans ks diver-
ses régions ù des prix réglés d'avance.

•Un autre dtépiilté. Mi. Wettstein, (sTélant pfaint
du nmmque de cohésion enlre Se «Déipaatement de
rinil-érie.ur ct lte -Départonient ide R'éfconomic pu-
hDiiue-a |r«rdi»os du ra^aàTeimlent en bois et cn
a«-il>on, iM. P*.Hitaivcl. prend encore ta paro.c
pour doraieir des: &Soir«*issmiKi<ts oUlficieQs. Cette
cooixlinaSion, dit-31, est en bon «dwrn-u. «Les doux
DépaiPlasKenls voniti agir de a3iW«*rl, afin «que la
distribution du bois et <fa diarbon se fasse «tons
tout te pays dans ites oonoitions éfgaùes.

ILe rapport «Je ai. ilenri ScSierreir sur Técono-
nr.e tr.duslrii.-tlte «te guerre mc donne liou ô au-
cune «Aiarv-aljon à*î pc*r*_nle. En rmanclhe, le
nq-tposi «te IM. WeUtstoim, sur tes affairesi miSi-
taiires. est éimatulié d'ta>e foute «te critiques ot de
renseigncniients qui appellent.Ses ex^l-calions de
M. Itecoippel, idlittf dm Dn'lparionrent miûilairo.
La ouoSiKisail-ion des î ractaôrcs <* «tes rdéser-
tisars, en pa-rticuiior, est ft'objet d'un exposé tïï-
t_5Bé. A Ha suite ite quoi (M. ï-eglcrr, Ue Glaris.
da-imanulc i-flu-s Ù 'énergie conlTC Ites ipwtentions
aT-rotjaiiittîs <te «ies mouiveaux' tra '̂aBitears, «qui s*
iiieltent trop souvent en .grève.

tLe Conseil des Etats espère poiavoir termi-
jier iikanainii «matin oet examen du -neuvième rap-
port de iieultiralité.

»̂_ 

La guerro européenne
FRONT OCCIDENTAL

Joun-e do 23 uvril
Cammunimié français du 24 avril :
Entre la Somme et l'Avre, le bombardement

ennemi a pris, dans la nuit, Un caractère d'ex-
Ircme violence sur le fronl f ranco-anglais, no-
tamment dans la région de Villers-Brctonneux
ct de Hangard-en-Santerre.

L' artillerie française a conlrc-batlu énergi-
quement les batteries allememdes.

Dems la région de f  Ailette et d'Avocourt, des
patrouilles françaises ont ramené des prison-
niers.

* • »
Communiqulé angfa-s du 34 awriSi, à 3 h.

de 1%-ipréïHiii.tdi :
L'actioité de rarlillerie ennemie s'est accrue

hier après midi et dans la soirée, sur la plus
grande partie du front britannique, particu-
lièrement deuis les secteurs elc la Somme, de
l'Ancre, dans la vallée de la Scarpe, au nord
dc Bêthune, au nord et au nord-est de Bailleul.
A fa fombft* (te fa nui'i*, l'infanterie allemande
est sortie des tranchées pour attaquer au nord-
ouest d 'Albert, mais elle a été repoussée par
nos feux  de niousqueterie et dc mitrailleuses.

Dc violentes attaques ennemies, dèclanchéen
plus tard dans les environs de Dranoutre, ont
été repoussées par les troupes fremçaiscs ; après
un combal acharné, l'artillerie française cl
britatuiique a infligé de loureies pertes à l'en-
nemi.

Pendant la nuit , l'activité ele l'artillerie en-
nemie a continué et dans la matinée, de bonne
heure, un violent bombardement a été dêctan-
ché sur tout le front britemtiique, depuis le
nord d'Albcrl jusqu 'au point elc soudure avec
les troupes françaises.

Dc vives attaques d'infanterie sonl en court
dans te secteur d'Albert ct entre la Somme et
rAnre.

* • «
Coonmimiqué aiJtonand du 24 aivral :
Sur le champ de beitaille de la Lys et de In

Somme, Tactivilé s'est bornée à des actions de
combats locales.

Au nord de Bailleul, nous avons pris el'assaut
la hauteur de Vleugcllioek cl nous y avons fait
des prisonniers français.

A l'ouest de Bailleul, nous avons repoussé
des attaques anglaises; et de fortes poussées
de l'ennemi au nord-ouest de Bêthune ont été
brisées dans nos lignes d'avant .postes.

teur portée un livre «qui leur fasse comprendre
et respecter fleur pays , tout te pays «lont ils sont
les futurs citoyens. C'est l'histoire d'urne famiïïe
zuricoistî, dc vrais lions Suisses gud utilisent tes
vacan«a«si à «tes te«̂ >ns d'instruction civique
d'après nalure, «fans tes- vallées et suir tes monts
des vieux cantons. Cet ouvrage sc recoiiiiinanite
de -lui-miêine ù tous ccux qui veuillent travailler
à 4'éducation civique de fa jeune génération. Les
notions qu 'il donne sur nos institutions natio-
nales sont intelligemment dosées et aimablement
présentées , el l'on a résolu1 ainsi un problème
difficile : ne pas dégoflter tes enfants de ce qui
louche aux affaires pahliqucs, sous prétexte «te
les en instruire.

Y. —L'Odyssée d' un Iremsporl torpillé. Vn vo-
fainc iii-10. Prix : 4 fr. Payoft cl C'*, Paris,
106, Boulevard Siai3d-<>caianain.
Ces teUireis, qui ont lélé puMtéxs, miutiiliées et

tronquées, -réduites d'un «liens, «fans fla Revue de
l'aris, ijianraiisisenti aujourd'hui inté-giraûcsi en vo-
lume. Elles aauroniit cn France un grand treten-
t»i-voni<ait, icar Be puhiic -via pouvoir enfin Bre
uin «tes <Jarainci.t«s Oe pfais togiquoniciit évooa-
lc_ir*j dc fa guiempe, tte IJICUS «Svaxateur saMus doute.
Du haut en bas «te Ha «société, fa Revue de Paris
a reçu d'ànmombirabtes preuves «que cos lettres
ont étié au ccour «te -la «tra-tiion.

Le» daimcs du « -Comité.d* -fa Vie Heureuse » ,
patriotes pure» «t coeurs d'-ui'te, ont décente lieur
prix «te 1917 _ «se Cirro sans «nom d'auteur.

El voie. Ds imysltèire I «L'éditeur 6gmx-« qui
feritit oe» teltirea. IL» < Connitê do fa Via hett-
iifluse > -l'ij5uoro aus'sà Iteult-ètire tte direeteuir de
Ha Revue, de Paris ¦K«gp**e-«'.-s! «̂ ateayent, puis-.

En de nombreux points, sur le reste du front ,
nous avons fait des prisonniers.

Jotunée da 24 avril
Convmuiniqué français du 24 avril, Ù 11 h.

du soir :
Le bombarelrment intense des positions fran-

co-anglaises a élé suivi d' une attaque allemande,
menée sur tout ce f ront, par des forces  consi-
dérables.

Dès 5 .heures du matin, les ef for ts  ennemis
se sant portés sur llangard'enSanterre, la ré-
gion dc Uailles et le boit de Senécat, au sud dc
VAiire. La balaille, qui a duré toute la journée
continue encore, particulière ment acharnée
dans la région de llangard. Après une série
d' assauts furieux , l'eiuiemi a réussi à pre ndre
p ied dans le bois au nord ele llangard, ainsi
que sur la lisière est du village, que nos trou-
pes défendent avec acharnement.

IM Utile a été non moins violente dans la r*
gion de Ilaillcs. Plusieurs assauts ennemis, di-
rigés sur la croupe est du village, ont été brises
par nos feux  et nos contre-attaques. Plus an
sud , les Allemands ont également échoué dans
une tentative contre le bois dc Senécat et ù la
cote 82, qui sont restés intégralement en notre
possession.

Sur la rive droite ele la Meuse, la lutte d'artil-
lerie a été assez active.

Journée calme sur le reste du front.
* * *

fComimunique arn^la&s d'hier -soir, 24 aivri. :
A 6 h. 30, ce mediii , après un violent bombar-

dement, l'ennemi a attaqué sur tout le fro nt au
sud de la Somme ct sur le front françai s, dans
notre droite. II a été repoussé. Plus tard , dans
la matinée, (attaque s'est renouvelée avec vio-
lence contre les 'mêmes positions. II a été re-
poussé avec des pertes dans la part ie sud el
an nord dc ce front . Mais l' ennemi a pu pro-
gresser à Villcrs-Brelonnciix, où les combats
ont été acharnés pendant toute la journée.

L'ennemi s'est emparé du village; la bataille
continue.

D'aulres attaques poussées ce matin sur lu \
rive nord de la Sonune et au nord d 'Albert ont
élé repoussées et nous avons fait quelques pri-
sonniers. A la suile d'opérations locales, exécu- ]
tées avec succès, cc malin au nonl-cst de Fes-
tuberi, les positions enlevées par l'ennemi le '
22 dunj celte localité ont été reprises p a r  nos
troupes.

Les troupes ennemis qui les occupaient ont
of fer t  la plus grande résistance et ont éprouvé
de fortes perles. Nous avons fait  quelques pri-
sonniers et pris quatre mitrailleuses.

Ce matin, de bonne heure, (ennemi a dé- j
eletnehê sans succès une forte altaque locale
contre notre nouvelle position à l'est de Ro- ;
becq.

Nos lignes ont élé maintenues intactes et «Si
prisonniers sont restés entre nos mains. D'au-
tres prisonniers ont été pris par nous cn de
petits vetmlxils menés avec succès à l'est de la
forêt de iVieppe cl oui environs dc Wulsciiarli'.

* * *
Camsnuiniiiqué affiemankL d'Irier soûr, 24 avril :
Rien ù signaler sur les dif férents fronts.

Lo bombardeïnrnt do Faris
Paris, 24 cwriV.

(Havas.) — Le boambardeinent de fa rSgi'in
parisienne a recommencé aujourd'hui.

Ia'ANAKCIIIF. EX RUSSIE
...a* -»»

ILe Journal des Débats (pifliïie une longue »eor-
resiponida«nrcie sur l'anarchie ù PôtTograd ; nous
en extrayons le détail suivant «qui refaite un fait
quli tsfcsit 'produit «n (février tderimcir :

« iDoux onesséeurs et une dnume «ta-aversaient Qa
Tue «Michel ; p&usicuns sdfcfats, armés jiusiquaux
dents, tes annotèrent, tesi firent monter dans -une
auto et îles emmenèrent sur le «quai du camafl
Oalhenne, detrricrc te llhléâlTC 'Mitibci]. Es. teur
prirent teurs ve-te-mtents-, Ites ipeîisses, Ues diausi-
sures, cnlCin tout, sauf Ile linge tjiil faisait 17 de-
grés au-<tessosrs «te z«*ro). A ec moment, fa re-
prrcUenla-tian du «Uïéntro «MiducB ayant -pris fin ,
le ipuOflic regagnai: fa mie. Les volteirrs, literamtgés
.rtqpiirâiiïenl , dmrCnt sVnifnjôr , ahandonnant leur
proi?, non sans avoir auparavant tué d'un coup
de TOTCûVOT un des messteiitrs »

qu «AI«\s ne Jui iso-rot pairviemies, «que par l'inter-
anédfaire «Su atestoniofetire. Et ce3iui<ii, «qui n'avait
jamais- voulu Hhireir te «nom dc son correspon-
dant dui « f a m j r  », a diispa™- «fans «n- de «WM
drames de fa jner que des oaminuniqiiuési offi-
cieSSs rétsument en hloc dielidonM-aWaiieiït-

Le Rêve el la vie. Roman, par Jean Morgan
Un vo'umc in-16. Prix : 4 francs. — Librai-
rie Ploo-Nourrit ct C", 8, rue Garancière,
Paris, 6".
L'auteur de lu Dupe , qae ccmronna avec rai-

son d'Académie française, de Sur le seuil de
l'amour, Vn enfant dans la fou le , Parmi les rui-
nes, et «te maintes autres œuvres où s'affirma
soa lalcn-t délicat, si parfaitement nuancé.
aborde , «ians son «nouveau «roman, te grand «pro-
blème «tes dcistinéos féminines. Sa «noWc héroïne,
tourmentée d'abord par une drop -vive dfepa-
rilc entre le «mâiteu étroit et sec «que «représente
fa boureeoiisie fennée d'une rvilte norinande,
piife trompée affreusement par fa réalité doit,
iloureuse et triviale, ivoit enfin, après fa chute
successive «te tses «rlllusions, s'ouvrir mu chemin
inespéré vers fa félicité idéale.

ite la condition de la femm e mariée sous le
régime du code civil suisse, par Français
Barlholomès, Dr en droit. Edition «Aitar, Cor-
ratenie. «Gcmève ; prix : 5 fr.
«Les <XKii(mei*taiir<a lltoirrisseiirt- abondants aiu-

lour des différentes parltes «te notre nouveau
•node orvrl suisse. «Cefa est heureux et même né-
Cfissairc. Notre législation n'a pas de tarai-fère
des }ois françaises tp. obligent .'intenprète à

Nécrologie
le miniitre de Bulgarie i Berlin

Le niii-slre bulgare A Berlin, M. Bizof, est
mont , anarclil, des suites d'urne matadte de oïur,
i l'ftge «te 53 ans. 1-1 élait né il Monastir et avait
fait ses études en Afflematgne et en France. 11
était-entré au ministère des ailifaii-rc* étrangères,
à Sofia, il y n vinq-ciixi. ans Ct avait' «jlé succes-
sivement iiïinislre tpteniipcitenUare cn Sarbi<;, au
Monténégro ot à Hume C'était un «les partisans
tes ijlhi« <*onv-aiincus du rapprochement bm'-garo-
ailemand.

t Nouvelles diverses
Le prinlcc liéiritter dc Saxe est ù Iterlun.
¦— -Le dhanoi*J'eT <!c l'empire iiSterns/r-d est

rentré A Berlin , revenu <tu quivrlter général

PETITE GAZETTE
La puissance d'an Jonrnal

Dès Ile dùbut de fa guerre. Ile gramd jiwrnail
Joniitonicn, te Times, oui-ra»! une -»>tïsic«riiplJc«n
en f.iiveiir <te la Croix-Bouge «brilanniique. l<e
tolafl idies somuncs rccucil-ics par te Times ayant
attein-t, fa semaine demiière, île -dnàf-fre fcirmWa-
littc de 10 cniEffions de ttivTes, c'est-à-dire tphis «te
250 imiCVions do firancs.

€chos de partout
IL SUFFIT 0E S'ENTENDRE

L'aulre «lùimandie, un chus ateinand est
tombé sur Pwris, verts «tirais «hcuires. En vxiAu
«te fai «oonveiBtion «te to vcHHe, un des rpSus hauts
fonoliioniniaiiir«îs «te l'adiminisi'jatiaan teiléphona
fiussiilôl à M. Ohousi, direetcuir «te ITOpéira-Co-
m-wjue, e* Bui rappela <qui"iil «tevant «traterirompirc
fa lepréftenrlalcion «te Carmen. «Et te dfaloguc
tjiuiivaait -S'engagea :

— Pardon, monsieur, j'entends bien ; mais ù
«qui pensez-vous pairtar 7

— Au dircolour «te ITOp«!ira-Cic«miS>qiie.
— AJOTS, je «lois, vous prévenir «que te télé-

phone eiu itfiéûlTe est -oomplùteiiicniti dédr-aquié.
D'a-mtrc part , jc «ais que M. te «lnrecacaiir csû en
ce «moenent eu im-pccAiom adtais tes diveirs sor-
vàces «le fa rnoàson. Il fanidrai evu inodns une
hcpire pour te (rejoindre.

— Eh- bten ! fût-ce «101115* une heure, annon-
cez -uni qu'un obus est «tombé et «que «te speitocile
doit élire intecirtiimpiu.

— Cc serra fait. D'aiilieuirs, «ians une (hcuirc,
il n'y aura plus d'ineom"é*n«icnit...

— IV>ua«qia). donc 1
— «Mais... parce «pic Ile fapeatacte sera l-er-

miné, et te puliltic, rentré chez 'Oui.
Et lies «teiâx totiHlfaciuiteuirs, -chaoïnn à uiu bout

du fàK tse •niôreiït à «riirc aux «Scfatts.
i-fOÏ Dt? L» FIH

— Venise est évacue... Aeuise est désert... Ses
gondoles se bafancent tristement.

— Vite fa fin de fa guerre, pour «que de nou
veau eltes sc gondolent.

LA VIE ECONOMIQUE
Le coton d'Egypte ponr l'Espagne

Les re.piés'.nlanits «iipkitinatiqucs do la Gran«le-
Bre-'.agne ot de l'Eypaigne au Caire ont ca u-
muukuiaé «qu'un accord a été conçût» avec l'An-
glolcrre pour fa venle -à l'Espagne «le la totaTilé
de fa prochaine récolte dc coton , aim&i «que le
reste de fa dernière réootHie à partir <lu 1er août.

Les accapareurs
A fa dernière foire de Payerne, uin accapa-

reur a tt'cliotc -tous îes ccuifs qui sc trouvaient
sur le imairdhé, aux qxrfx «te 4 îr. 40 lia «louzaine.
Ceux-ci ont pris Qe «dhemdn nte Bàle dairs un wa-
gon ^péciail, qui compladt 34 caisses da poal.!s
de 2100 kiilosi, soiit 6000 douzaines.

E serait) temps qufon prît des «mesures éner-
giques «coiDlre les gens «jud eimpoiaoninient les
marchlés len offranit des piis. exorbitants pour
des denrées «te première riécessâite.

serrer de près fa pcnséie du légisfateur. Chez
nous, te .législateur a lai", une, part phis eran-ile
à la jurisprudence, lui abandonnanl le soin dc
plier fa tei d l 'évolution même «tes idées. Quand
il entend confùer ù une disposition une portée
impérative abtsolue, U te «lit. S'il ne te dit pas,
lu question est résolue selon l'esprit dc l'épo-
que.

M. te Dr Barlholomès a eu lie souen de pré
server fa jurispnidcnce de a'«anpinisme et des
solutions -îbitraires ; il a suppléé «aux silence3
de Ha loi en tirant parti des matériaux «qui s'y
trouvent implicitement «xintauis. «U ost heureux
que dos travaux savants comme ite sien no.is
préservent des fantaisies «te fa jurisprudence.
C'erst dire q:;e sau IHVTC sera unc mine précieuse
d'étude pour les hommes «te loi.

Antoine Rcdier . Le mariage, de «lison. Payot
éditeur, J00, Boulevard .Saint-Germain, Paris
L'auteur de ce livre tst arrivé à fa notoriélé

par Iles Méditations dans les tranchées «qui en
sont aujourd'hui ii teur quatorzième mille et qui:
l'Aradémie a couronnées.

Le «roman «qu'oit pubKe aujourd'hui a oomme
'thème ce qu'il a mis en sous-litre : A l'usage
des combalfanls et «tes jeunes fir.es sans dot.
-Son primipal personnage nc possède rien -et il
épouso une jeune iïte diarmante, «qui ne pos-
sède lien. Mais il a le courage de diro que fa
forlune ne -il-ni est pas néc-essairo iprarce qu'il
sent qu'il fa trouvera p»r fa travatl et-pour te
bonheur ite oeEe «qu'il ûpouse. C'-est un livré
franc, honnête pour te fond, imaœ avec l'un ou
l'autre passages un peu risqués,



ba Suiese ôt la guerre
A la Iront i f i rc  f rança ise

Dec***.. tqucBtjucsi Joursi fa tronlièro «dranco-
suisse est rig«XBVanisi>irtent ftsmi+ée pour lw
voyageurs ct les kiWres ù destoninliou de fa
Suisse.' XI n'y a que ies journaux de Franc*
nui peuvent passer.

Les bombes de Porrentruy
Berne, 2-i avril.

(GommuariaquiÊ dui tburreaiu de Sa presse t-c
IVJat-imatjar de l'annlée.) Dams noire commuai-
que du 20 «rouirant au sute-t des bonaiH-si «h
Po-rrent-ruy, il est dit que il, lir de «faitt-Hlerie
françaiiise sur l'avion rentrant «te Porreiilmiy ne
consitituaiic pas tune preuve, parce «que nte nuit
on lire sur chaque aii-joii qui n'est pas annoncé.
A cc sujet, l'attaché (militaire iprès U'ambassade
«Je France fait obscriver que ilartaHeric française
est en mesure de pouvoir, anémie'de nuit, iden-
tifier tes avions des «armées «te l'Entente, «t «que,
>i tffie a tiré dans «le «cas «̂ nsé-Iéré, c'«»t qu/oU-c
ne «t«» a amas Tc*ct*nnus pouir te&s.

Aox étrangers qui «i-.Ueni la Saisie
J/a^tooraance f&'-Jraî.e du 21 nodaamhre 1017 ,

conoermanl lia pcfiice ù Ha «frontière et tte *coniTiV.e
ries Vjlirangors, prévoi-t, ft son arlicCo 3, «jue, pour
quitter fa Suisse, -tes .papiers de lérglitiiinalion d;s
«rangers doivent être trovéltuisi du « timbre de
départ » tic Hauiloritié de poli-ce du dernier do-
micile, la airrive û tout instauri aque des étrangers
partent sans avoir treirufii cette formailité. Arri-
i\-s A tfa f-rontiiajre SUBS<^ -ts se Irouivent arréiés
et «loiyeni «temamter iTaulorisai'.ion «te sortie par
télégraimme ou revenir «Hix-mêoijes à ilcurr point
de «déjpait. D'où «urne porte parfois «xmsa'ilérraMe
«Se temps et dargent.- Ces «nruBtipteis ennuis se-
raient! «évites si fon «̂ ><*ei*vai*. lia /fonmaOité pré-
vue pair «t'ordonnance (fénU-rate que nousi rappe-
lons en tète de oes lignes.

De nouvelles bombas à Zurich

L'affaire de fa découverte de nouvelles bouil-
lies «fans îc canal! de fa Limmal se iteveïoppe
et se précise. Les iravestigations de fa puifce
oat amené lundi fa mise au jour d'une boite
avec un mécanisme d'horlogerie et une batte-
rie électrique «levant servir A faire sauter les
engins. Hier njatiin, nouvelle découverte, at»
barrage de fa Limmat, près du pont de fa
gare : «une caisse gisant au fond dc l'eau con-
tenait neuf grenades à main. L'après-midi,
après de longues xecHierches, sur fa rire gau
clic de fa «rivière, les plongeurs tiraient de l'eau
imite une série de boites en fer blanc soigneu-
sement scellées ct «auntenant des bombes de
même modèle que les premières, •déeouv-erles
lundi matin. Il y avait, en outre, quatre gre-
nades ou lnwnhass incendiaires-, «te fa forme
["imc «bouteille et dont fa partie inférieure était
en verre. Trois nulres paquets xenfermaiienl
une douzaine de boites «xmtonant un exptosil
dont fa composition m'a pas eneore été déter-
minée. .Enfin , une dernière tboîlc était remplie
de baltes dc revolver.

Toutes ces boites portaient une «étiquette in-
iliquant fa fabrique d'où elles provenaient,
oinsi que dts conseils de prudence. • ¦

A fa suite «te l'enquête «te fa polit», dix arres-
tations ont étô opérées, toutes «le suijets ilailiieiis.

Au cours des rixhc«r*ahes- dans te «lit dc la
Limmat, «teux plongeurs ont «Mé blessés pat
l'explosion d'une fampe il acétydiïnc.

Autro projet d'attentat

Au passage a nmieau, «de fa vote £«M-rée banteisî
pris de fa station do Neuhansten (Sdhaïffhouse),
an a trourné «quaitre bombes chargées de picraitc-
Ces boanbes étatert atitaohées ô un seul paquet-
f! sc trolBvatenit pBacées soins Ses raife.

Au pays d'Uri

La îaiwisg<3mei!wte -d'Civ ae ïé-uaiàra ite 5 trnai.
Oulre tes tractanda habituels iî )«T*ceinnant l'ad-
uàiistralion cantonale, eiie aura (probablement
à «tesigner un nouveau landammann, «M. 3c
COTJSiiirBeir «TEtat Gaimma ayant l'cm ten lion de
te nais accepter «te réajtea5li<>n.

TREMBLEMENT DE TERRE

Airolo, 24 avril.
On a lescsenli cet après-midi, A 3 h. 25, à Ai-

iti-.o, un tremblement da terro assez violent.
trois s-ixowsscs ont «M-ê «mregistréets dan-s la
direction swKl.*nar<L

Zurich, 2-i <uvi7. '
D'aiçirès une comiimiitâcalaon dui s-crviaîe sus-

-iuxogiiique, uni tireiniMenient *dc terre ass«a forl
a éilé ressenti meircreiii après imidi à 3 h. 21 imin,
J2 s«x. dans tout Oe nordi et Ce suit de Oa Suisse,

D'après Ces iitepodhesi dos (stations d"obsei*va-
lion de Zurfdb el nte Coire, Se foyer daitl se tiroui
vw «à environ 200 km. de distance dc Zurich
tansi Ee nord de l'Italie, dans" fa région de Be«*-
{ame cl du fac dc Gante. -

SOCIÉTÉS DB FRI BOURG
Fédération ouvrière fribourgeoise. — Réunion

<-u «xunilé, ce soir, 'jeudi , A S heurres, au '8oc_I,
•'rand'rue, il3a

Société de gymnastique « Freiburgia ». — As-
XnMrée «mensuelle, ce soir, jeudi, 125 an-ril, â
8 h. %, au local, -Casfa«>ôiirî pOon. Traolanda
«*n-p<-ctiainitsi.

Chexur mixte dc Saint-iâlcolas. — Ce soir,
Jeudi, à 8 h. K , assembliio générale extraordi-
naire au itocal

-— Demain matin, vemttocdi, à 8 H h.
R",*ifam «te T** tpoior M81* ran der Weid.

Mànnerchor. — Hewle Ail-end, 8 M Whr

ÎfiéURG
A r t i l l e r i e  île fort erc M e '

J,a Direction militaire 'nous prie d'.n*Srer :
Pair iléirijiion du 23 avTfi , âTbcure d'entrée au

service pour .'éttat^najor du groupe d'arOterie
«le fonlcrcsse 4 et les compagnies d'artiOteria.*
dc forteresse 12 A et 12 B if ile , mobii'inés te
2S avril, a élé fixée ù 5 heures du soir, à Lavcy-
villagc, au lieu «te 4 liuurcs.

N». étudiante
iLa section umver*sàfa(Lre Alemannia de ttL:n»-

ivcrsilé s'est reconstôluéc ii>ouir Ce scmî tre
d'été. I-e nouivaïau j!>r«js*itei«t est M. A. Egg<3rs«Ji*
witer ; te via^*-préi5««tent. ftt. Peler Ka-ler ; le
secrétaire, at. Aiapfocmse BecJt,: tottsr trois Lucer-
nois; le fuchs-inaJOT est iM. Lorcnz Brulliart ,
d'U«A«5n_cirnf. La section tompte iuic «soixan-
taine nte majntbre s.

Corps ci i io lKiiui . i t
Sur (proposition de M. Oscar Genoad, styn

die, te «Conseil *?énéraS de Cbâlrf-iSaint-'Deni» a
décidé, à l'unanimité, daccordCT _ son cwrps •en-
seignant une allocation iijuivalcnte à <-*cIe «te
l'Etat.

I.c i Désert » de David
C'est donc demain soir, vendredi, à 8 h. H,

au Casino-aSimplon," qu'aura Ben fa première
exécution de ffllMe-iSyuiijfliiottic te Désert, «te
Félicien David, pair fa Société de cihaiot el
rOrchc-slrc die fa vïte. Unc telte ccuvne mérite uaa
bol auditoire. Notre ipuliiic te comprendra at i«!
nc sora pas déçu.

•Une deuxièime audiilion, <k-rf.inée plus spé-
aaiteniient aux -personnes qui ne pourraient pas
s'y rendre ie soir, aura lteu dimanche à 5 h. ; puis
une troisième mardi, 30 avril, n 8 h. 'A du rsoér.
(Enfin , si tous les pensionnais annoncés ne *peu-
iventi trouiviT pface, «irnianche-d, une audition
«u*(ĵ 'inKr»t'aiiire se donnerait à teur intention.

«Les jieirsoïitieis désireuses dentendire te dhef-
«J'ecuvirc de Daivid, feront hèen de prendre leurs
avances; îles cartes «rentrée sont en «vente au
magasin de .musique de iM. L. Von der Weid.

Sociétés frlbonrgeolseg d'agriculture
Les délégués de fa l'édïTation des Sociétés

friilx»Tiirg«-<>ises d'â ijuSture ont tenu 'leur «as-
semblée annuelle à Piriboutrg, te 20 avril, tsous
ia présidence de M. te député Joseph Jungo,
vice-président.

Le rapport «lus comité «mentionne avec un
profond «regret te «teuil qui a frappé fa Fédé-
ration dans fa personne de son présidciil, M. le
«xHniHiller nalional Wailleret. L'assemblée s'est
Dissociée à riic*3nimaigc rendu A M- WudiBeret pour
son lonjf dévouement à «noire agriculture en sc
levant «si nircinisaiïr de oa -niianoije.
.. M. le conseiller d'Etat «Savoy a «M«5 nommé
président de fa Fétlôration à fa place dc -M.
Wt-pc-ret.

Los -cwniptes de fa Fédération ont été approu-
vés ; sa fortune aASève à 95C0 francs.

La Fédération a décidé de «loama-, cette an-
née, des encouragements cn faveur dc l'arbori-
culture et de s'oocuper de favoriser -l'éJovage de
fa vofaillle.

On a entendu fa tecturc <Tun travail de M. te
proifesseur Beiminger sur Iles «questions agricoles
et éix*n<«mi<iuies du jour (extension des cultu-
res, elc.).

Un dîner a réuni ensuite tes «féMéguôs au res-
taitrant des «Merciers.

I»a «2orrecllon do ln Broyo
IA  COTfédôrailiijn atnoue une subivlcnition: dc

40 %, soit au -maxaimum de 35,000 «fr., pour fa
conrccti*«>n «te fa Broye sur «tes tcrrUtoiros «te Pro-
masens, EcuMtcns et Esahtens, «xinrootiûiï dont
te coût est «vattué à 88.000 ar.

IA iunsli ino
an servie© d'nne bonne œavre

Le lajncert qu'a étonné «iiimanclhe, au Casino
de Romont, fa iCédâienne de celte (vàlie, «vec te
«concourt* dii jeuno -crunihior Marguerite, de
Flrilbouirg, a éltié pair son succès dn tprécàoux
cnjoouTaig'eaijent, et pour s«js organisateurs ot pouc
tes artistes de fa capState qui juvad-ent alcoepté
de se -rcudire ù Bomont y jouer au profit de
l'orpthelljnal ^atrobsU-.. l<e ciuaSasor se iit entHeu-
dre Uc malin déjja , ti (l'ofifice , daims le suiporbe
Ave verum «te -Mozart «H a tfa_: prem'-n, dans
celte exéjculioiv et dans colite de «Taprès-onidi,
d'une befUc hoiuogéiiléi-lé, résuBlat d'un travail!
pansaSvérani ek d'une (hcineuise fusion de Stotenls
remarquahetes. IJCS éttsvoaès artistes ont «été très
applaudis. 'I î Oéciiicnne ne l'a pas tété moins
dans s«s> chœurs bien cnltovés, «qui ajénotatent
une conscteaoieuse préparattion ast un tsentirtnen!
uiusilcal qui va sans -cesse en se pcrfoc*ti'>I*«na'nt.

Iy« Bomonlois gard«3xmt de ce «xwicert fa
meilleure impression ; oe fut , pour beau-cou-p
d'entre eux uno véritable révéUatiion. Aussi, sc
promettent-ils de recourir encore cui générau
concours de l'aiimahle «quatuor de Fribourg et
d'allor asn plus grand nombre l'enUcmlre et l'ap-
plaudir.

Conférences apicoles
ta socitM d'apicutH-ure du idïsilTÎot «ie fa

Sarine fera ttomicr «liiin-ianiche, ft 3 faewre., »anj
Café du CSiaimoiss à Vlfflairs-sur-Gfâne, urne con-
férence par M. Sdlmarenberger, socréAidrc de
."Abeille. StijeA : « Travaux «piciates de fa sai-
son poinr obtenir ite maximutn de lerictem'ent
en sauvegardant la sai*é des ruches. »

Le nnéano jour, unc conférence «apicole
sera «domtee à Cciuirtiion, à rauboigt!. a 3 h.
de Faprès-imidi.

Sujet : « Hlstoriquie nte l'apicaiSluTe ; Oes Id-tfé-
renta salâmes «te, ruches ; BOUTS artranftaigej U
teurs inMinivéhkBts > , par M, J. KouTy. président
de f .« Abeille friboiirge-Disje >.

NOTffilES
L'offensive aKcmunda

CommenUlr» françaii
Paris, 25 avril.

(Havas.) — Après moins d'une .semalue*d'ac-
calmie, .'artivilé ite combat s*esl ralVu.née «athi-
tement sur te fronl fr^mco-liritanniquc. Une ntiu-
vcîte phase commencé, daîis fa gïganlesique lia-
faille engagée depuis te 21 mars. Déjà , .'enoentî
a livré, il y a un mois," près d'Amiens, unc ba-
taille qui affectait «un assez farge front, sur tes
«teux rives de fa Somme, et «connut des épisodes
multiples dans 1a région d'Albert ct rMontdidier
«si sur l'Avre. Mais, soit «aux ailes, soit au oentre,
les AMemands furent fîx<H» dis la fin du mois dc
mars. Aussi, avak-nt-Ms dû reporter teur effort
ailleurs. C'est pourquoi, Se 9 avril, ils commen-
çaient fa bataille des F-andre». Ceîte-ci s'étant
stabilisée A son tour , l'iital-major impiirialr re.
vient à «son objectif primitif, «Amiens, «qu'il «visait
à atteindre par une p»>ii*ssafc directe au «snifre
«te ta pointe étranglée forni-e ]>ar te confluent
de la Somme et de J'Avare.

L'attaque, hier, a porté sur une «quinzaine de
kikjnvelres, depuis le ir3_ag« de FouiVoy, siruè
sur fa Somme, au sud de C«>rbie, •jusqu'a-u vil-
lage de liai Ses, sur «TAvre.

Ce front, relativement étroit, est tenu par 3ei»
forces françaises et anglaises. C'est donc eneore
ît fa soudure 'des d«aix armées «que l'ennemi toile
de «nouveau «te rompre «notre tligne. Vne prépa-
ration d'artillerie d'une ext-r&ne violence, qui a
duré toute 1a nuil, a précédé «l'action d'infante-
rie, puis, une faitaille furicu.se s'est engagée avec
des riafeclifa très puisssanls. Comuncnaate à 5 h.
du matin, elle n'élait pas termàntie «fans fa saairée.

Après «tes assauts répétés, la silualion s'établit
ainsi :

A gauche, san* te front d'attaque, tenu par tes
troupes britanniaques, l«îs lABcmands- ont «ité en-
tièrenient acoutenus. Au «sud, tes -Aîliés ont dû
céder «queVpie terrain^ •* 4'«st de Vilters-Brclon-
ncux, <jue l'ennemi a occupé.

Au sud du champ de bataille, où fa lutte fut
parliculièrcmcnt àpro, J'crmemi n'a réussi à «mar-
quer «quoliquc progrès que dans -fa région de
llangard. 11 a poussé jusqu'au bois au n«jrd de
cette {localité et atteint les lisières orientales <hi
village, où tes troujies françaises résistent toute-
fois avec urne ténacité magnifique.

Plus à l'ouest , le long «te l'Avre, nos soldats
ont asu à subir des combats non moins duns,
entre Castel et Haillcs. Toutes les positions im-
portantes irrternïédiaircs, «ximme fa oote 82 et te
bois de Senocat, tsoat résilies entre nos mains.
L'échec «te l'ennemi, dans ce secteur, est com-

*En «même temps qu 'il menait avec violence
son arUaique principale, V«Woeuii .ftectnaÀt, sur
d'autres .points du front britannique, au nord dc
fa Somme et au nord «lu canal dc La Bassée,
des démonstrations qui demeurèrent vaines.

Ln somme, te première journée de fa seconde
bataille d'Amiens n'a donné, à part un repli par-
tiel, aucun résultat appréciable à 1'advtrrsaire,
dont 1a «ruée se heurte à fa vniîlance égale des
soldats français et anglais «qud luttent côle A
C.îltl».

Le b o m b a r d e m e n t  de Paris
Paris, 25 avril.

(Havas.) — Lo canon là longue portée a con-
tinué à tarer ssur fa région p-axisienna», <fans fa
journée du 24. Il n'y a pas 'ite vi:!i«me.

L'attaqua contre Ostende et Bruges
Berlin. 25 o-nif.

(Officiel .)  — Suivant tes -itecfara-tiiTns fait»»
par sir Eric Oeddes, premier «tord «te d'amirauté,
devant 1a «Chambre «tes ewinniunes, lopération
rantre Ostende et Zccbruggi*, qui avait pour but
dc boucher tes ports, aurait atteint son résultat.

II est «teefaré cxpresséineiit aque les opérations
navales sur tes «ajtcs de Flandre «n'ont été entra-
vées en quoi que oe soit par les Anglais.

Combat naval dans l'Adriatique
Vienne, 25 avril.

(B. C. V.) — On monde du «quartid militaire
de fa pressse :

Dans l'aprèsumidi du 22 avril, «queTqires-iuns «te
nos navires manœuvrant en «mor furent attaqués
pax 5 aivions italiens qui Hanoirent leurs bombes
sans succès. I Les avions ennemis ont «ité dhasrés
par tes nôtres.

Le pilote dc rbydroavian A . 70, lieutenant
Ivnist Strecker, combattant contre trois appa-
reils, a forcé l'un de ceux-ci à atterrir devant
Rovigno. Lc pilote «st resté enlne nos mains.

Rome, 25 avril.
(Stefani.) — Le 24 avril, malgré Des mau-

vaises conditions almc*splMri<ju<>s, nos hydro-
avions, «fans fa haute Adriatique, furent actifs.
Nos appareils de r«?tx_inai*isatii«X! ayant signalé,
aux environs «le Pola ct de Bovigno, des «mou-
vements de torpilleurs enacmâsi et de petits car-
go-boats, une dc nos «scadriltes de bcmdiarite-
ment les attaqua avant midi, réussissant à at-
teindre de dHix bombes un torpilleur.

Aulour de midi, dans le «auiail «te Fasana, un
navire de guerre protégé par des torpilteors et
des hydroavion'» fut surpris. -Vn hydroavion fut
abattu par nos appareiis ct précipité, à fa mer
en débris..

Lc navire «te guerre et tes foïpïïte-ijrs furent
l'objet d'un faocemerit de lxwnbes intense.

Un dc nos appareils, ensnfite d'avaries, fut
obligé de descendre h la aner, très près tle fa
côte ennemie, mais d'autres de nos»-appareils,
malgré 3<» mauvaises condit ions «te -fa nier, réus-
sirent â sauver le pilote et 'il -te transporter à sa
base. No» bydroav-ions essuyèrent un feu nirli*
aérien intense et furent attaqués par de «nom-
breux appti-ireirts, ennemis. , f

L'or américain
IVaj/itna/o/f, '25 'dtrnrft

(Havas.)  — M. IMac .\dot> envisage un -nou-
vel «j-rangemeitt pour tes avances aux Atïés,

DE LA DERNIÈRE HEURE
selon k-«qual 3<» Etals-unis prêteront de plu*
grandes sommes à 1a France, ù l'Halte ct au»
autres pays de l'Entente.

Les événements de Russ ie
Moscou. '25 avril.

Les forces du soviet ont repous**, fc 17 avril ,
«tes détachements «hi général Kornilof, à 12
verstes d'Ekataainodar. Les troupes ! de Komi-
loî ont saibi *rte-granfW pertes ct <mt feté disper-
sé.» ou capturées par-l'armée réveliutionnairi!.

Le général aurait été grièvement blessé pen-
dant un «ximbat et curait succombé.

L'armés polonaise
Vienne, 25 avril.

(B. C. V.) — Au comdtô «te fa défense na->
lionate, te minésirc «te fa défense nationaSe.'
M. Czapp, a «iécfaré «que tes borames j ayant
ajjpaTlmu au <*orrps auxiîiaire polonais des-
sous seront mis il fa «fisçosition «te f année £
polonais«i.

Le* pourparlers russo-ukrainiens
Moscou, 25 avril.

(Haoas.) — Poœr tes ji-raocbaincs *n«"gocia-
Iterns «te Smotemk , «îDtre l'Ukraine <A tes re-
présKntant«i du soviet de tStoscon, i'ATieniagne
a iiiiteidé que ites pl«én»p«*OTtfaires ukrainiens
seront as.siv.a-ii de datSégués alleoiankls. 11 appa-
raît, «que tes dâétguést présents- «xm-ne arbitres
joueront un rôle pr«^»ondêraBt, e* compren-
dront «tes spécfa'liv.tw «tes question!» miStaires
et écono.TCrpiiîs.

Une agitatrice italienne
Lugano, 25 avril.

D'après fa Gazzetta Ticinese, Marie Gkid-icie,
qui e-st d'un des qnincipaax ÛKî oés «fans les
traubtes <fai mois d'août dernier, et «qui se trouve
eu prison à Turin , avait séjourné à Lugano, en
1901, avec fa fameuse socialiste russe-italienne
J,'..-:,- .- ,'...- .-. ,:'. E3es avatent fondé ensemble un
journal de propagande socialiste féminine, sous
te titre :. Su, qeunpagnet . _

L'ex-grand maitre Nathan
Rome, 25 aoril.

Le 21 avril, {\ex-grand maître «te 1a franc-
maçunnerte, Ernest Nathan, a donné, dans ï'uu
«tes théâtres, une «xmfénaiœ sur «ce thème :
La Fremc-maçonnerie, set butt et la guerre, di-
sant «que te conflit touche à sa fin et «que son
résuôtut «MiriespCHidTa aux aspirations maçonni-
ques, à une condition : fa résiatance.

Un succes de M. Maura
Madrid. 25 avril.

(Havas.) — La Chambre a discuté fa réponse
au message «te fa Coruronnc,

Le député républicain Ilougues a annoncé une
interpclfation «ur les traita de commerce avec fa
France, spéeiafcsneot sur tes vins. . .

I« giaiéral .Marina a diifciidu l'armée.
Après une intervention «hi iléputé socialiste

Domingo Prieto, M. -Maura a prononcé un long
discours où il a résumé tes impressions du dé-
bat, sans insister sur fa question du Maroc.

11 a déposé un projet modifiant la situation
actuelle de 3'annéc ct fa rendant plus conforme
anx besoins de fa nation, et a terminé en de-
mandant l'appui de fa Chambre, pour soutenir
le goruverwaneut dans son ojuvre.

La réponse au (message a été approuvée par
19.1 voix contre 1.

SUISSE
Le rationnement du lait

Berne, 25 avril.
Le Déparienicnt /éiieral «te .'économie publi-

que a pris une ordonnance réglant le séquestre
du lait dans toute fa Suisse.

Lcs producteurs auront «troit ik un litre par
personne ct aux quantités né»cessaires pour l'éte-
vage «tes ireaux.

Les cantons et «tes «ximmunes auront ù créer
des bureaux pour te rationnement «tu fait. Le
rationnement est obligatoire pour tes «antous
ct tes conwnuiKis. 11 «Jevra être organisai d'ici an

t}" juin' . . ' .La ration normale, «qui sera fixée chaque
mois par te IX'çarteimenli U'«teonomie pulilrqiie,
sera, à partir du 1er juin et jus«qu'à ûouve] aris,
de 5 décilitres pour Ses adultes. Lœ enfanls au-
d-isscMs <te ô ans «et Jes personnes âgées de plus
de 60 ans cn «recevront un «litre.

L'organisation dut rationnement <st «xmfiée
ans cantons. On a resKOicé Ô une carte fédérale
uniforme, cn raison «te fa d_f__sMé «tes «jondi-
tions locales.

Les tnMalts de U ntige en Valais
Brigue, 25 avril.

(P. T. S.) — Tonte fa région; voisine de
Brigue est re«îouverte d'une couche <te neige de
40 «ntimétres. Lies arbres fruitiers el tes cwà-
tur«s matratldhères ont b«?a)i*)ccni|p soufifent." .La
«nroufalion sur 1a route du Sàïatflon «ait sus-
(lenrfue. Il en csl de nKfaïc sur tes routes dc
itertmarU et «te Saas. Entre SSaGdien et Saas-
C-rttlid, fa w»nitie a élé coupée par une avalanche
de 40 mùtrcs «te hautc-or.

Chambres fédérales
¦Berne , 25 avril.

ILe Conseil national termine te débat sur fa
question du fait.

M. Molta datelare «que te -compromis ne «ins-
titue aucun engagement quant aux antres «ten-
rées.

1 En -plusieurs volations éventuelles, l'asseai-
bïéo adopte les propositions «te fa ma'jorité <Ie
fa commission.

Au -vote d'ensemble, fa projet de «compromis
est adopté par 13-1 voix contre 19.

Le «Conseil Teprervd -ensaàte te débat snvr Va
question des -désaïrteitrs et réfractaàrw. * '

1̂  Conseil des Etals poursuit «l'examen du
rapport sur i' exercice «tes pteïns iptntvoirs.

Retour d'I ta l iens  dans leurs foyers
Lugano, 25 avril.

la Gazzetta Ticinese annorrce «que, dans «que)
ques jours, une soixantaine de familles ita-
Kennes - qui-aa-oat Lugaao pour •rentrer en
ltat&. Los Kaûien-s réswiaiit û Lugano qui sonl
cîçnfias sous tes drapeaux pour fa fin d'avril
Sont au nombre -U- quoî«i'."*.*• «j.-n '.a'ix-s.

Etat civil de la Tine de Fri bourg
r—-.

Naissances
10 avril.. — Lantlunann, Holx«rt, fHs- de Ni-

colas, journalier, «te Tinterin, e*t d'Anne, née
Ducarroz , Grand'Fontaine, VI.-

20 avril — Bertschy, Alice, fiUe dfEmile,
électricien, dc Guin, et de Marie, née Itepctnd,
me de fa Samarihane, 515.

Itosster, H«mriat*e, fille d'AiMrasiii, empCoyé aux
C. F. «F., «te Monlagny-tes-Monts, e* «Je Marie,
née .Walfen. Pia-oùlcs, 55.

Décès
22 avril. — Wjebtx, Eléonore, f lie ele Marc

et «fc YYilhadmine, née Vogl, «fa I-Vibourg, 2 ans,
Cmivtl'Tue, 40.-

MuKcr, Gottlôeb, époux de Rosa ,'né. Zwahten,
jouinaiseT, de Bienne, 51 ans. Derrière tes Jar-
dins, 58.

Bassy, née Hayoz, Joséphine, vasuv-e de Jean,
«le Avry-asur-Matraji, préb«ïndaiîie à fa Provi-
detiae, 7*1 on». * ' '

Itutttas de* Hantes Etadea
ÎViendredi , 26 ___*&, à 4 b. K , a»c*îéirenice du

R. P» de LaogenAV'eniteis : Lcs Ws «te fa cons-
«àeoce.

A 5 h. %, conférence «te M. OUore.. H.a» de

u. nrre ae protection de la Jeane Olle
Domain vendredi, 26 avril, fôte de Notre-*

Daame du Bon Conseil, patronne de l'Œuvre,
à 8 h., à l'église «de N'otre-Dame, -nusse, sermon
|"«r M- te chanoine L. Waber et bénédiction
du Tr«Vs Saint Saoesnent. hodulgcnce pûéni<>re
poar tes merntees de î\\s«x>cfal«on.

Fribourg-lUorat-Anet
Les rcc«*tas tataScs du onois de onars 1918 onl

tété de-2835 «r*. «»«nire 30,130 fr. au «nois cor-
re^pomfacl de 1917, soin une «dbrfinurtioin de
1735 fr.

Le loto] nies trecettes à fin mars est «te 69,570
frotocs contre 82,744 lir. ù la (mëjiie date de d'an
dernier ; c'est donc une augmeat̂ ion ade 6,826
Eruxa par rapport ù l'année «terniaère.

Calendrier
VENDREDI 26 AVRIL' ' " -j "«

XOTJtE-n.YJIE DU BOH COXSEII.
Sui n l»  C*-ET Ct .11 YUt'ELLIX,

papes, martyrs
Saint «det ou .Vna«itet a été te troisième Pap.?.

On ne sait pour ainsi «lire rien de iui ; l'his-
torien Eiusèbc dit «que «son pontificat a duré
itauze ans (de l'an 78 à 90 probablement). Son
nom semble n'avoir été «que «xluî d'un esclave
ou d'un affranchi. H apparienait, sans doute,
il o; groupe «te pauvres gens «qui formèrent te
noyau primitif de S'Enlise «te Rame. Saint CM
fut martyrisé, «comme ses deux qwéditecsscuTS.

Saant vMarrsQin gauvema l'Eglise de 296 à
304. Lteraptaviur Dioclé*_œn avait pubSél tm
idit onloansBi fa eleslmclian des églises ot «te»
livres sacrés, fa «xssation «tes assommées chxé-
ttennes et rabjuratian de tons ^«rs- chrétiens.
Saint MarceJiin sauva «te fa profanation, «fans
fa cataicoânbc de Calixte, en ia combfant, ete
tesnre, fa aayple où avaient aété enterrés tes
papes au III" siècle et dc nombreux martyrs.
Mais ïl eut 1a douleur de voir -les oxdhrres pon-
tifteates à peu près «Mmptetemcnt détruites par
tes païens. Ce fut une perte irréparable ponr
l'histoire de î'Eglise. S'il reste sn pen de <tocu-
m-ents sur «TEglisiii «te Rome, à c-ntte 'époque,
c'est il cet «h-énement qu'il faut attribuer cette
fa'oune. - i

L'E^Hsc vénère saint Marcellin «conmie n»ar-
•JT. Son tombeau, «qui se trouvait elstns fa ax-
taoombe de «PrdsciSle, était, pour ce awrtif , l'cb-
tel d'une grande vénération.

BULLETIH HETÉOEOLOaiQUB
13 V. 25 CL-JT-il

lU-̂ t-r-tT-JI ' '" •'"'" '
¦il. 191 201 îl| 221 731 Hl «51 AVTII

¦ai-aioïlîu f.
Avril. | l.| 201 M )  *ll 23| SV 25! Avril.""

l h .  B. 1 0 0 0 3  4 0 7 b .  m
U b. m. S t t i 5 7 6 U h. m,
î h. •. 1 1 1 3  5 9 7 h. «.

* _̂___l2_______ m ' ______ ' _____ Jl 2___\ *J I

725,0 |- |
rao,o =- |
715,0 =L |
710,0 ë- I. -
Moy. S" *
705,0 =- , .J S

TEMPS PROBABLE
Zurich, 25 aoril, midi.

Ciel nuageux à variabll. Doux. Troublai
d'orage à l'ouest.

lîmet 1.
STlMtJr_AJMT

Apéritif au V'tn et Quinijuin»
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L'ollice do septième pour lo repos de l'Urne de

Madame Bene von dfr WEID
née de Techtermann

aura lieu vendredi 26 avril, i 8 ]/2 heuros du [matin, à la
collégiale de Saint-Nicolas.

R.. I. P.

Madame et Monsieur Jeandre-
vin et leurs enfants, il Neuchâtel;
Monsieur RodolpheBaurogartncr
et ses flls, à Romont -, Madame
et Monsieur Dévaud et leur DU,
à Xi i i r .i: ¦" to i  ; Mademoiselle lied-
wige Baumgartner , institutrice ;
Monsieur et Madame Jules
Baumgartner, garde • pêche, et
lturs enfants , à Romont ; Mon-
Bicir Albert Dévaud , ingénieur,
à Zarich; les familles pareiites
et aillées, ont la profonde dou*
lenr de faire part de la perte
cruelle qu 'ils viennent d'éprou-
ver en la personne de

M ADAM B V_0V_

Henri BAUMGARTNER
leur très chère mère, grand'mère,
tante et cousine , décédée a
Romont , le 21 avril , dans sa
71* année.

L'ensevelissement aura lieu à
Romont samedi 27 avril, à 9 h.
du matin.

Cet avis tient lieu do lettre de
faire part.

R. '• P-

\mmmimmmm
Transports funèbres

il destination dt tom pari

A. MURITH
Fribonrg

¦M»»»slr. I Bu ll l'CslTfrc-ti
I boréaux | tt Bai il Luit

TÉLÉPHONE 869

(mura i**tai*u. • IrtiiUi ta-iirt*
Cl-Tl-ffrl , «tO.

Servante
(30 ans au moins) demandée dans
un peti t  ménage de la campsgne.

S'adresser sous P 2238 F, à
Publicitas S. A.. Friboure.

Bon employé
EST DEMANDÉ

Jour travaux de campagne el
ivers cbez

J. BEMY , camionnage^
BULLE

Eventuellement , un logement
serai t à disposition pour la famille .

Couturière
demande une bonne onvri.ro
et une rassujettie.

nm« Odette Berger, il An-
dermatt, Nt-Gothard.

LTJXTJIt
donne une chevelure

longue et superbe
Ramène les cheveux gris

â leur couleur naturelle
enlèv» les pellicules

Il n'en coûta «pie Fr. 1.25 poui
êlra convaincu.

Attes'aticns i disposition.
Adr, - r-r lea commandes A IT.

Alfred CIIOlalaET-nOUla-
LUT. ft Klus. 1068

On achèterait d'occasion une
vareuse

bon état, pour olUelera, ane,
ordon . iofant.

S'adr. magasin, II, rne de
l.niimtniie. 2323
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FONDÉE ENJ 872
"== p lacée sous le contrôle au Bureau fédéral aes assurances, â Berne 

ASSliranCeS Bn CaS de dBCèS Rentes Viagères immédiates Participation annuelle et progressive den assurés aux bénéHces de la Compagnie.
_^_ ,. TARIF P0UR HOMMES La Compagnie dispose dans ses caisses de 122 francs pour chaque 100 francs de valeur

... ,... -. Montant de la rente pour un versement de 100 !r. actuelle de ses enraiements 
4 «.

Mixte», avec ou sans clause d'invalidité. A 60 ans Fr. 9 56 
aciuene ae ses engagements.

Vie entière, à primes viagères ou temporaires. A 65 ans » ' 11*44 Direction : IO, Rue de Hollande, GEIVEi VE, — Tél. 39-47
Terme Aie et Dotales, pour la constitution d'un J ,5 *"S ' }*'{$ p°m tous renseignements, s'adresser à : Marcel JO LIOIS, agent principal , Fnrragnr.

capital en faveur d'enfante. ' . Le tarif pour femmes est un peu inférieur. 
*%*£* TW' **"" ^^ 

CbàUlmSmlat ' 

Tèl 

im~2' 
_ _, , . 

"~ ""7 . . ;,, , , Pierre HOUSSE, agent princi pal, I,e Mouret. Inspecteur pour la Suisse romande : M. T. Karcfaer ,
La Compagnie conclut, en outre, toute autre combinaison d assurance, au gré du proposant Tél. 16. 2..i s, Chemin de Miremont , Genève.

ON DEMANDE

enf ants
en pension à la nn,;.. ¦ - ¦• . Bons
•on s. Bou air. Fr. 35. par moi».

S'adrwer sousch fire PÎS74 F
à Publicités S. A.. Fribonrg;.

Demoiselle
demande plaee de récep-
tion elles doctenr on den.
Hic ne demande pas de
gagea.

UHres soos P 2481 F à Publi-
citas S. A., Frlbonrc.

demande place
pour le 1" juin

dans an :¦:;- ¦ .« -,: na magaiin de
la Suiss» lonuml i ponr se per-
tectionner daas la langue fran-
çaise. Dact ylographie , sténogra-
phie Irai cala, et allemande,
bannes «.¦*, ' .... i is ¦. ¦- . . .- •¦ de la come-
tabili é. 150 lr. par m. (Diplôme
i -  l.a S. u. d. ,r. '. . :,:¦, . 1119

Offre» son» eliifl-a-s Eo 1766 Z
- Pabticitai S. A.. Zur ich .

JBOIV
mé canicien-aj astenr

est demandé poar atelier de
mécanique a Fribourg. 2331

S'adresser soos «hiilreP JlSf F
à Pablicitas S. A., Frlboursr.

nuibeermamuifi
est offerte à un Jeune homme,
robuste et actif , pour aider dans
une aciérie, et A la .campagne.
Excellent!» occasion d' appreadre
l'allemand ; bonne nourriture et
salaire. Entrée immédiate .

Ecrire tous O 2192 A L Pu-
blicitas S. A., Lucerne.

Vieux tlmbrea
sont achetés en collection oa
separémen. 20(3

«Offres soas P 2t5> F i Case
postale 21 IIS , Friboura;.

A LOUER
pour le 25 {sillet an 2Œ* étage
N" 7t , avenue d? Pérolle», nn
appartement de S cham-
bres, une c .;«r:,!, c rédclt , obarx -
bre di bains installée, enisine ,
mansarde, . -ave , part a la hnan-
detie et aa séchoir. Chaufl.ge,
gai, électricité. 2331

B'adresaer a H. Francis
Gendre» receveur de l'Evêché,
49, rus de» Alpet , Fribourg.

i'oar caase de dépari
A VESB-RB

un potager
à l'état de neuf. 231!

S'adresser a Edmond Man-
riin.T , c.i '.;- .'«(7'.' ;n l e , Auf  l. nj- .

A Tendre an jeane

chien de garde
S'adresser à Jos. Ferroso.,

ia Si 'jri i*.  2»«î

Â LOUER
denx belles chambres bien
meublées. 2I7I

Sad. a l'ublicitas B. A.. Frl-
bonrc sous chiflre P 2286 F,

•—¦ Place St-Nicolas, Friboarg »rm

mm DE CHEVEUX TOMBÉS
et fabrication de postiches

J en tous genres
I Teintures de postiches en toute nuances, livrés *._

dans les vingt-quatre htures
laic-ons £0. N téléphone.?., j

V*» p. ZURKINDEN. coiffeur —^

f ëroderie de §aint-§all
Grands et nouveaux choix de broderies en tous genres. Robes,

blouses et lingerie pour dames et entants. Bano an marché samedi
et foire. P1898 F 1813

Se recommande, M"" Emile DAGUET,
Tli- f -Atr i*. rue des /foucher» , 116.

GABLNET DENTAIRE
H. DOUSSE, chirnrgien-dcnlislo

Tél.ph. 42 BULLE Avenu» d. la Sers
Laboratoire spécial tle prothèse moderne. Dentier aveo placjua

Incassable, alaminiam, cellaloïd , caoutchoac.
Spécialité de travaux en or coule on estampe.

Couronnes — Travaux a pont.
Dents m pivots. — Redressement.

«Uhfllel-Holiit-Deni», Avenu» dt la Gtri
c/iaque lundi .

ESTIVAGE
Le syndicat d'élevage de la Haute-Glâne (Vuisternens-devant*

Romont) demande a acheter nn eativae*.
Les II  l i r a s  eont reçues par le Président dn Syndicat,

H. Ern. H a i l l o n ,  ù Vuls l rni rns-devant- l touiont .

Atelier de êmlmm
A REMETTRE, pour cause de décès, dans ville du canton de

Vaud , atelier avec installation complète pour tout genre ds décolle-
tâmes. Contrats de longae darée pour livraison de travail , grande
laicilité do trouver le personnel nécessaire , bénéfice assuré à
preneur sérieux.

Ecrire sons chiflres C. F. 4625 L. à OrelI-Fike.il , pub l i c i t é ,
Lansanne. P 3162* L 2336

B_rfe__-_j_M-ig-aa^!J>-i-a

Montagnes boisées à vendre
l.u ii rit 13 mai prochain, à t b. de l'après n.i Ji , a l'IIOlel-do-

Tille de Châtel-Saint-Denis, le soussigné expcseia a vt-n-lie ,
p.r voi» d'enchère* publique», sos pâturages boisés appelés Villard
Bonnj-, Villard du Prieuré, Hormothey et Tremettaz,
attenant aa I n»son , de ta contenance approximative de iDO poses.
— Kitisage de f oidra de 120 toie» de bétail. — 3 grands chalets
aveu chambres ; celui du Mormiihsj neof et molerne. — Conwlen-
c i a  il spécialemtnt pour ivndicat : altitndes variant d) 1300 i
1900 mètres. 2119

txs cooditiorsdépoi *nt c'iez M.la nouireGenoud , ChàUl-Si-Deois.
PalU toa« autres renteisnamonts, s'adresser au soussigné.

Casimir OBSODD. en Maudens. Cbàte '-i-iaini-DenU.

wlilaliietlle.
Pour causa de décès , 1» soussign'e vendra aux enchères publiques ,

devant aon domicile, il Auilgn]-, lundi 29 avril, dès 1 h.
après mui .  ses fleuries de l'année eu foin et <egaia «1 : la contenance
d'environ 40 poses.

Mercredi le 1" mal, dès 9 h. du matin : 2 juments, S vaches,
t genisies portaotes da 2 ans , 4 bœufs de 2 ans ei i ans , 6 génisses
d'un an, 4 veaux de l'ani ée, 3 chars A pont , 1 ch.r à échelles,
I petit char i ptnt , I char de marché à doubles cadres m-uf , un
trieur i l'état de nenf , une fiucheos*, 1 fansuse , I charrao Riabant ,
1 ',, v.-w '.r , \ '.¦¦«. r. - . i y:A,: y.' , i h. T . *.•- , \ ciim i \.\v,\ \ avec toesuau ,
t ca'sses a gravier , colliers t oar cheval >t  viohe , 1 grande bacti',
cîovertu'ef , 1 cuve, chito-sâ hrou«er, 4 chenaqU'ts . 1 traîneau ,
1 mou '.i i , fourches, i&tcasx , t peut char A l.lt, broaettei, I basctle,
une pompe i purin , 1 cie, t bachs-pai-le. I lot de b-lles de cbêoe,
100 tujatax ciment de 40 cm., ainai qae d'aut.es objets trop 1 ng
à détailler. © 227CM6

L'exposante, Veuve 'Mario BERSET.

un W8pUiftlilI -ÎV liUXuilI qui a fait se* preuves depuit 80 MIS. ne nombreuses ImlUUoni, par»lMant «ouvent meillenr marché, (prouvent le mieux 1* grand suecèi
de cette préparation , d'ua goût exquis et d'un effet doux, ne dérangeant aucune habitude. La Salsepareille Model se recommande spécialement contre la eonntipatlon habituelle et le eang
vicié, ainsi que toutes les maladies qui en dépendent. '/> de bouteille, 4 fr. 20; H bouteille, U fr. La bouteille pour la cure complète 9 fr. 60. Se trouve dans toute* les pharmacies. Mais si
l'on vous offre une imitation , refusez-la et faites votro com,mande par car'e postale directement à la Pharmacie Centrale, Hui i i r i i e r -Uu *lu ,  rue du Mont-Blanc, O, a «Uenève, qui vous
enverra , franco contro remboursement des prix ci-dessus la véritable Nal-teparellle HodeL

COMPTABILITÉ
Excellentes leçons particulières

par corresponaance. Initiation
rapide é toua les systèmes de
.omptaVnliti. Notice soi «lemande.

H. Sénéchal, expsrf-comp-
l«M«, i. plaça du Orand-6'alnf-
J C J I I , I. un-.un ni*. 2130

On demande on brave et
robuste

GARÇON
libéré des écoles pour a'der à la
oampagne. — Adres aer oflres
détaillées avec pr«*ta*ntîons, i
J VU. SCHMID, Klosterho-
li t , ï icin 'i i l i lrch (ol. Lu«ierne).

a — —»

Commanditaire
eat demandé par com-
merçant a »of pour dévelop-
pement dis aSaires. Intéiéi
6 % et part aux bénéfices,

ts adresser par écrit sous
chiflre P 2 F à PobUciiaa
S. A., Frlbourr. 2033

BONNE CUISINIÈRE
est demandée

dans nn caté-peasion . 2259
S'adresser t Publicitas S. A.,

Bulle, sous P 780 B.

Jenne sténo-dactylo
saehtnt trots langues demande
place. 'U '

-«'adresser sous chiflre P Î363 F
i Pablicitas S. A., Fribourg.

On demande binne
¦ SOMMELIÈRE

pour on oafé .e la plaoe. 226.
Oflres écrites soos P2J94 F *

Publicltas S. A., Fribourg.

VELO
Occasion
A' vendre, raison de sao'é,

vélo tout neuf , 2 vitesses. 2229
S'adresser sous P 2356 F à

Publicitas S. A., Fribourg.

A LOUE**
une boucherie

bienachalandle avecappartement
pou* le preneur , au 1"étage, rue
da Tir 9, Fribourg.

Faire les oflres par écrit _
Mél. I*roi;ta (même adrense
au a»* étage). 2230

Pour v.siter ies locunx , entre
midi et 1 heures.

Â LOUER
pour le 6 mai, à la route de Der-
¦ i ,; i - y, 1 appartement onvrii-i
d* 3 • ¦! ri in .- ' .- r . « , cave, et galetas,
part à la buanderie et au téchoi*.

S'adresser a 91. Francis
Gendre, receveur de l'blvéché,
bureau : 49, rue dea Alpen,
Friboure. 21.9

SÂPOLINE
L'étoile de chaque ménagère.

Savon demi-liqjidc , préparé avec
des mat-êres premières de l" <].*.
lité. Icdiipensable a chaque mé-
nage. Convcnintpaiticuliérement
Eour le linge et les planchers en
ois ou en ciment , planelles, etc.

Dipfit geairal potr Fribonig :
Droguerie G. LAPP

A LOUER
bel appartement de 7 chambres ,
bien exposé, confoit moderne ,
iudia. 2216

Sehttnberg 47.

Occasion
A céder dentelles de Chantilly

noires non dépliées. 2258
Oitres sous P 2392 F à Pu-

blicitas S. A., Fribourg.

ON JJI1MAMil:
k Fribourg:, al possible prèa
de la vole Industrielle, de

grands locaux
bien aérés pouvant servir de
dép ô s. 2151

Adresier les cflres au ravi,
talllemcnt communal en
combustibles.

ON lli:*IAM)i: UNE
;pi-_--i_

propre, sachant taire la cuisine.
Ecrire i l'edrettl, primeurs,

Vevey, 2290

Achat de matières I
Or • Argent • Platine 1
Vieux dentiers

LI Ml
Etttaygur-Juri

u.c. da A. Perrin-Bnumer w
U CBAUX-DE-FORDS

55, L<Jopo\à-Robeit, 55 M

A VENDRE
à la rue de l'Hôpital

à prix très avantageux, maison
àt très bon rapport 2301

S'adresser sous chiffre PÎ45S F
à Publicitas S. A., Friboarg,
qoi remeJg.era.

Hôtel
A vernir», dana nu «lee

ebefs-lienz de district du
Ctroa-de-Vaud, uu joli p u !
hotei , jouis.nt d'une viei-le et
bonne innommée ; bien situé s i r
un bon pa»«i»ge et snr la place de
foire ; conviendrait à'jeUDe mé-
nage, avenir assuré, affaire le
toute confijn-w» . 2314

Ecrire soos K 2180 » L Publi-
citas 8. A,. Lamanne.

Â LOUER
pour le 25 juillet 1918, un appar-
tement situé A Jollval, route
Neuveville-Gare , de 2 chambres
et cuisine, avec eau , lumière et
dépendances. 2323

S adresser A 91. Félix Splel-
i nn i i i i . Planche supérieure, 225,
Fribonrg.

A I.ODBB
dès juin prochain , i l'avenus de
Péro-lcs-, on gr««nd

magasin
pouv*i i cotwfcîi.; égalen_es-t pout
bnrpan r t  nn

iPPlUTfiBBNT
an ra-z-Je-chaussée. 2097

S'a-dr> s-er au magasin d'orne-
meDts<ré_ligeK,I*érollcHl«>.

LA WINTERTHUR
Soclét. suisse d' assurancc-accldcnts , à Winterthour

, individuelles
( d'enfants

_ l de responsabilité olvlle

Assur&nc8s { ocaiMun»
! eontre le vol

caut ionnement
i du personnel domestique

BBN8BIONEMKNTS GRATUITS
Agence générale :

H. i ,<»ni i  BUTTIN, 15, Place fialni-PrançoU
Iaausanne

Agence principat» ¦ M. F. DCCOntMUH Ml», Friboura
rus de Lausanne, ci

L'Usine des Produits Azotés
à Martïgny-Gare (Valais)

cherche tout de suite .

100 bons ouvriers
BSOBI salaire

g^^l^Sil̂ ^S^lti^JBf^aS^
i AMEUBLEMENTS i

S Th. STRUB
| (Exposition de Meubles |

Î

-îue 4s Bomont - Ancien magasin Bardy
En cas d'absence, prière de s'adresser g

au magasin principal : n

10, Rue du Père Girard, 10 i
Téléphone 626

Lngano-lnstitnt Landriaoi
dfrljô psr les œuvre» du Vénérable Don Bosco

Cours élémentaires, secondaires , commerciaux pour jeunes géra
de 10-18 ans. Ktude rapide et approfondie de la langui
Italienne, l our programmes et renseignements s'adresser 6

IaA DIBECTION.

RSO.rçTE-.FQ..M
avec freiu aulonsaliqae, brevet N° 73840

Le soussigné avis-i les agriculteurs qu 'il se obarge d'in.taUel
de* monte.foln. Son système de Irein perlectloncé , bieie
N" 73840 , lui permet d'offrir une installation garantie, d'un perlée-
tionnement supérieur et d'un prix très avsntageux.

80 recommande, P 1.99 F 16« 385
N. MAURON, conitructeur , Romont (Friboure).

A VENDRE OU A LOUER
i une demi-heure dc Kribourg, situés sur uno ligne d'auto-posti:

maison d'habitation
de 17 chambrea et dépendances, jardin et parc d'nne contenance
excédant 1 '/1 posa.

Eventuellement , trois appartements pourraient être formés. Con-
ditions de vente lrc» favoiables. 21.43

S'sdress r à 8pjrcber, notaire , Banque populaire auisse,
Fribourg.


